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Concours
La Direction des Travaux pu-

tillcs demande un - Jeune ¦ em-
ployé de bureau, commis de 2**
«lasse, connaissant bien la sté-
no-dactylographie. Le concoure
Itéra clos le samedi 5 mais 1921,
« midi.

Neuchatel. le 26 février 1921.
Direction

des Travaux oublies.

A vendre à 30 minutes de la¦rare des Hauts-Geneveys

maison
comprenant café-restaurant , 8
logements et petit rural avec
quelques poses de terre si on le
désire. Demander l'adresse du
No 661 au bureau de la Feuille
d'Avis. 

Vous tous qui aimez L.
Vous tous qui souffrez L. demandez

aujourd'hui même à votre libraire le livre le EOCCO DE GAN-
DRIA. et allez passer, en le lisant, quelques heures de repos
d'esprit et d'intimité de cœur sous le beau ciel italien, sous les
doux oliviers des rives du lac de Lugano. Cette touchante his-
toire d'amour, richement illustrée, du prix modique de 4* fr. 75,
vaut le plus beau voyage au Tessin.
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MAISON PETITE BLONDE
f f l & W  Communion "U

Ménagères ! C'est le moment de profiter 1 Nous ven-
dons de irès bons tissus anglais pour
complets de messieurs, garçonnets,

ainsi que pour robes et costumes, _m _0 et -«50,
pour fr. 25.—, 35.— , 45.—, 55.—.

Quantité de flanelettes, veloutines, coloris mo-
dernes, pour matinées , depuis fr. 1.95 le mètre.
Un lot de crê e de Chine 100 cm larg., à 7.50 le m.

Soie imprimée à tr. 4.— le mètre.
Telours côtelé et uni à fr. 4.50 le mètre.

Rue du Seyon 21, 1er étage, NeuohâteJ
Envois contre remboursement dans tom e la Suisse.

At 'ention ! La maison n'a pas de cotoorieurs.

Confiserie Jurger, place purry
VÉRI TABLES

RAHA T-LOCOVM DU SÉRAIL

A VENDRE
1 table à rallonges, acajou, 2
chaises Louis XV . acajou, des
tables de cuisine, 1 bureau do
dame, 1 petit char à pont, 1 ta-
ble ronde, des lits d'enfants,
etc. Magasin Chtvannes 28.

A VENDRE de la bonne

tourbe
d'Anet, lre qualité et bien sè-
che, à 7 fr. 75 les 100 kg. et
7 fr. 50 par 500 kg., rendue au
galetas. — S'adresser chez J.
Leuenberger. Maujobia 8. en
Ville.

P O T A G E R S  neufs et d'occasion
Réparations de potagers

Travaux de serrurerie et réparation»* en ton» genres
Sondnre autogène de ton* travaux et outil»

S'adresser Evole 6, a l'atelier. Téléphone 10.35

KUFFER & SCOTT NEUCHATEL

T _ ._ _ fantaisieenvoileoon- »] f i \  ftA
( .1 m -PÛT*! û tenr. crêpe de Chine. M HU la
riUlllpv W* Iw crêpe hindou, de». ÉVi parure
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Les célèbres A Q p
motocyclette s A. U* U.

ooooooo sont arrivées, ooooooo
démonstration et vente chez
Jaccard et Picco, St-Blalse.

MM à fjjjf gj Wto
Samedi 5 mars 1921, à 8 h. du soir. 11 sera exposé en vente par

voie d'enchères publiques l'Hôtel Bellevue, à Corcelles. Cet hôtel
très bien situé snr la route cantonale tendante à Peseux, com-
prend an réside-chaussée 'un local à l'usage de Café-Eestaurant
avec caves, an 1er étage de grandes salles et cuisine et au 2me
étage 9 chambres. — Vastes dégagements et vue superbe et im-
prenable. Eau, gaz et électricité dans la maison.

La vente aura Heu dans litote! même.
S'adresser ponr visiter à Madame Adrien Sandoz à Peseux on

•n tenancier de l'Hôtel et pour les conditions en l'Etude dn no-
taire F.-A. DEBROT. à Coreell-s.

A vendre à CHAUMONT

maison de 10 piles
et dépendances. 1000 mètres de
terrain. Forêt de 20,000 mètres.
Située sur Savagnier. Prix mo-
déré. S'adresser Mme Berthoud-
Colomb, rne J.-J. Lallemand 11,
Neuohfttel.

ENCHERES

ENCHÈRES
Lundi 7 mars 1921. dès 9 h. %, on vendra par voie d'enchères

publiques, an domicile de M. Armand-Louis Racine, maréchal,
aux Préa sur Llgnlères. les objets et matériel agricole ci-
après: -

1 voiture à ressorts. 2 ehars & échelles. 2 traîneaux. 1 glisse,
1 charrette. 1 brouette à herbe et 1 i fumier. 2 charrues dont
1 Brabant, 1 herse, 1 battoir a bras, 1 grand van. 1 bosse à pu-
rin. 1 pompe à purin, 3 harnais dont 1 pour voiture, des cou-
vertures' laine et imperméables, palonniers. crocs, pioches,
fourches, chaînes, haches, sabots, 1 cric clochettes, eto.

Terme de- paiement moyennant caution solvable.
Nenohfttel, la 2 mars 1321. Greffe de Paix.

Enchères publiques
de matériel agricole et divers

à Peseux

Il sera procédé a la vente, par
voie d'enchères publiques, le
jeudi J mars 1921. dès 14 h„ dans
le bâtiment Oppllger, an centre
dn village de Peseux, les ma-
chines ci-après désignées.

Plusieurs soies circulaires
avec et sans banc; 1 grand bat-
toir avec nettoyage automati-
que; 14cm, sans, nettoyage et
pour travail à bras; plusieurs .
oonbaasetuês, 2 moulins. 3 chau-
dières avec bouilloires, plu-
sieurs petites charrues, machi- ?
nés & laver "le linge, ainsi que '
quantité de petits outils tels
qne: pelles, bêches, fourches,
tridents, etc.

Les paiements auront lien an
comptant ou à terme selon cau-
tions. Les amateurs de haohe-
pallle. coupe-pallle, vans, her-
ses do prairie et autres outils
ponrront. se faire inscrire, ces
séries étant épuisées.

Bondry; le 28 février 1921.
Greffe de Paix.

A VENDRE

VÏN ROUGE
de NARB0NNE

à Fr. 1.— le litre

Vinaigre de vin
Vinaigre blanc

Se recommande :
Fritz Spichiger, Neubourg 15

Baisse sur -———————•
Confltnre .

aux groseille s
Fr. 0.90 la livre '

—Zimmermann S.A
Viens rouet

avec accessoires et dévidoir an-
cien à vendre. S'adresser, les
après-midi, de 3 à S h., au Cer-
cle Féminin, faubourg de l'Hô-
pital. ¦

POISSONS
Cabillaud

à Fr. I.IO la livre
Soles extra Fr. 2.80 la livre
Colin » 2.— »
Limandes » 2.— >
Baudroie » 2.— »
Raie » 2.— »
Merlans » 1.— >

Truites - Brochets
Lottes - Perches

Palées - Bondelles

Poulets de Bresse
Canards - Pigeons

Canards sauvages
Sarcelles - Grives

LIÈVRES - CHEVREUIL
OiVET de LIÈVRE

Ae Ma gasin ds Gemei-bk.
Seinet Fils

6-8, m* des Epanoheart
TôUu-hOBO lÂ

IMMEUBLES
A VENDEE deux grandes

maisons de rapport
situées:

L'une a Vfeux-Châtel;
l'autre aux Parcs.
S'adresser tour tous rensei-

fnemento. à l'Etude 'Junier, no-
taire.' 

ROCHEFORT
Samedi 5 mars 1921. dès S h.

eu soir, a l'Hôtel de Commune
de Boehefort. vente par voie
d'enchères publiques d'un im-
meuble en nature de pré et bols
d'une surface de £069 m*, situé
W lieu dit « Prés du Cloître »,
•ppsrtenant a Mme Wirth-
Thlébaud. à Brot-Dessous.

S'adresser PU notaire H.-A.
Mlohand. à Bôle.

• A .vendre à Neuehatol, haut
4e la ville

te jolie propriété
Villa de 10 chambres, tontes dé-
Dendances. chauffage central,
électricité. Vue étendue, jardin,
Mbreu fruitiers, oetite vigne.

S adresser à l'Agence Roman-de. Château 28. Neuchatel.
A vendre, sur la Tourne,

un pré
de 16 poses J4. situé au Plan-
*non. S'adresser a Mme Vve
Georges Jaquet. Boehefort.

ïïmm OOMMUN_.
Bijpi M
Bp GRESSIER

VENTE DE BOIS
DE FEU

La Commune de Cressier ven-
irâ par voie d'enchères publi-
ques, le samedi 5 mars pro-
chain, les bois suivants, situés
dans sa forêt de la Troohe sur
linges :

152 stères sapin;
74 stères hêtre;

2395 fagots:
1 tas de perches;
1 tas de verges pr haricots.

Rendes-vous des amateurs i
I h- à Enges.

Conseil communal.

l̂ séAjj connuTisE

Ijj| CORNAUX
Mise au concours
Le Conseil communal met an

concours la réfection dn toit de
l'écurie de l'Hôtel de Commune.

Pour tous renseignements, s'a-
dresser à M. Arthur Clottu ,
directeur des domaines, auquel
les soumissions devront être
adressées jusqu'au 10 mars, à
midi.

Comanx, le 28 février 1921.
Conseil communal.

lj» »g f̂Vi CO-UHHTB

||P CORNAUX
jïi ises 5e bois
Le samedi 5 mars, le Conseil

communal vendra par voie
d'enchères publiques, contre ar-
gent comptant et aux condi-
tions qui seront préalablement
Inès:

Environ 200 artères hêtre et
PH fagots de hêtre,

situés dans la forêt de la Côte
4s Bamp.

Bendez-vons des amateurs a
Frochaux, à 14 h.

Cornaux, 28 février 1821.
ConseU communal.
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E^T^T] COMMUNE

B|R| 1VEUCHATEL

MJLWJ
La vente an détail de beaux

fagots secs à lieu chaque sa-
medi,, de 14 à 17 h., dans le
Sréan du COLLÈGE DE LA

[ALADIERE, à raison de
fr. 0.90 le fagot, orls snr place.

Intendance des forêts.

BON CHEVAL
à vendre ohm Christian Bolli, ,
â Bevaix.

Petits porcs
Plusieurs nichées de 8 semai-

nes sont à vendre. S'adresser à
la Colonie Agricole, au Devens—¦
s.-St. Aubin. Téléphone 9.

A vendre 3 très

beaux verrats
de 5 mois, ainsi que plusieurs
belles
truies portantes
E. Zillll, Cerlier ÇBerne).

12 beaux porcs
de 30 à 50 kg. à vendre chez Ed.
Bichsel. Pertuis-du^Soc 2fi. Neu- -
ohâtel.

P0USSINES
A vendre 8 à 12 poussines prê-

tes à pondre, ainsi qu'un su-
perbe

dindon bronzé
A. MOINE, Corcelles (Neuch.).

1 génisse priante
pour l'automne, 1 jeune bœuf,
ainsi que 4 beaux porcs de 2
mois /-S à vendre chez L. Gei-
ser. Lordel s. Enges.

CHIEN
A vendre nn bon chien de

garde, à choix snr deux. S'a-
dresser par écrit à G. A. Z. 750
an bureau de la Feuille d'Avis.

A vendre 800 pieds de bon

fumier de vacbe
6'adresser chez M. Victor Wn-
thier, k Coffrane.

FiniER
à vendre, lre qualité. W. We-
ber. ruelle du Blé, NeuchateL
Téléphone 13.10.

500 kg. d'avoine '
et 185 kg. de

seigle de printemps
à vendre. L'Eplattenier, La Prl-
ae-gur-Montmollln.

Vélo
marque « Premier », neuf, à
vendre à très bas prix. Crêt-Ta-
connet 2.

On offre à vendre

petite transmission
avec 15 poulies fonte et quanti-
té de petits objets d'outillage
a très bas prix.

Demander l'adresse du No 746
au bureau de la Feuille d'Avis.

Automobile
marque Zédel, torpédo 4 pla-
ces, complètement révisée, eu
parfait état de marche, à céder
faute d'emploi à prix avanta-
geux. S'adresser case postale

, 652S, Neuohàtel.
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areo »» cfc 1̂ Cfc î Cî allant
un M <*HFC*19 jusqu 'à

30 °/o
continue, et, malgré la .......

Baisse énorme
de nos prix snr tons les articles,
nous donnerons le 5 °/0 de nos

recettes journalièr es à la 

Caisse des chômeurs
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! CHAUSSURES!
? BON MARCHE fT Richelieu pour dames, brun tlep. 23.50 T
T Richelieu pour dames dep. 19.50 T
X Souliers pour enfants, 22-26, dep. 8.50 Y
T Souliers pour fil lettes , 30-35, dep. 15.50 X
X Souliers pour dames, deux teintes, dep. 19.50 Y
T Souliers pr dames, chevreau noir, dep. 30.50 Y
X Souliers pour messieurs, fort , dep. 23.50 T
X Souliers pour messieurs, box-calf, dep. 31.50 X
X Souliers pr messieurs, fort, ferrés, dep. 29.PO T
Y Souliers pr messieurs, box-caïf , 2 semelles 35.50 X
À Grand choix en cafignons et pantoufles à des prix «S
X _____=___=. extra avantageux ______=_== X
Y Souliers de luxe , choix énorme J

I liai ie tas», lie Haie, 11
% " ACHILLE BLOCH %

| Garage PATTHEY & C ?.™ I
É| Agence exclusive des ||

I Automobiles P@Ui@©t et CîtTOëgl 1
|p Voitures de démonstration à disposition f J

1 Les ciuadrîiSetfes sont arrivées Pr"_J^^°° I
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SUPERIEURE!
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\ \ . \ l  Marquage et numérotage au feu \ l  < ,
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o: o S'adresser à LÉON MARTENET à Serrières. Téléph. 282 ' * > .J »
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Savon - l r̂ènie - Pondre §
de Clermont <_ E. Fouet, Cieneve g

Indispensables ponr les soins de là toi7 .'te, donnent t
au teim une f raîchenr et un eolat de Jeunesse rcmar- ï
quablfs Touti' pt-rsoune soucieuse de conserver sa beauté, mm
les empl oiera et sera ravie du succès. B
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m Etablissement de -lor ordre m
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Pi Jeudi 3 mars, Samedi 5 mars, à 8 h. 30 du soir '." t
Il Dimanche 6 mars dès 2 h. IM

H ACTUALITÉS MONDIALES - INFORMATIONS H

1 Le Traquenard 1
j  ̂ Drame en 5 actes. — Grand film tourné dans J*a décors naturels Hj
ma de l'Alaska. 

^
m "_F ^^ w-+ * * I1 ,, Zon I
ras Petit roman de tous les jours, inteprété par M. Jacques de FE- ¦§§
P| RAUDY et M»« Jane UANJOU. jp

 ̂
Prix des plaees : Fr. 3.—, 2.—, 4.50, 1 , 0.66. « î||

m| Location ouverte chaque jour de spectacle de 14 à 18 h. Téléphone 1355, Direction 1854. ||f

lins
Rappelez-vous qne le soufre &

l'hydrate de bloxyde cuivre,

iî Titan
a sauvé la récolte des viticul-
teurs qui en ont fait emploi.
Pas d'oïdium, pas de mildiou de
la «trappe!

Prix 75 fr. par 100 kg* franco.
S'inscrire dès maintenant pour
1921.

Concessionnaire exclusif, Jean
M'Jhlematter, Cortaillod. — Le
c Titan » vient d'obtenir à l'ex-
positi on de Béziers (Hérault)
le GRAND DIPLOME D'HON.
NEUB.

PHuiÈ!
Le Corricide blanc

de la Pharmacie du Val-de-Ruz.
à Fontaines enlève radicale-
ment les cors et durillons les
plus anciens en peu de jours.
Succès toujours croissant. Nom-
breuses attestations. Prix dn
flacon. 1 fr. ?5.

Expédition partout. c. o.

Kecu un envoi de

coutil
pour matelas, qualité extra, 140
cm. de large, au prix de 6 fr. 50
le mètre. Envoi contre rem-
boursement. Echantillons sur
demande. Profitez! Au Bon Mo-
bilier , Ecluse 14 , Neuchatel.

ANTIQUITÉS
A vendre 1 bureau, 6 chaises

et 1 fauteuil neuchâtelois, 1 fu-
sil de chasse à 2 coups, très ou-
vragé, pièces d'argenterie, des
livres, gravures et parchemins,
1 grand tableau à l'huile, d'a-
près A- Berthoud, signé Lardet.

A vendre 2 très iolies pendu-
les nenchâteloises, l'une à li, *
l'autre grande sonnerie petit
calibre.

Demander l'adresse du No 744
an bureau de la Feuille d'Avi^.
SALON LOUIS XV MODERNE
«n bon état, avec divan-lit et
table, à vendre. S'adresser, en-
tre 1 et 2 h.. St-Honofé 7, 2me
étage c. o..
i . i ' . . .. u . J ' -

A vendre qualques
POTAGERS D'OCCASION

en très bon état. — S'adresser
Evole 6. atelier.

A vendre
12 BILLES DE CHÊNE

cubant environ 4 m*.
25 stères beau
CARTELAGE DE CHÊNE
S'adresser & M. Louis Mau-

rer. Pertnis-du-Soo 18. 

ANNONCES Prix*!\ufriitp*7ou »oa espace

Du Canton, 10 c. Prix minim. d'une annonce
5o c. Avi» mort. a5 c. ; tardif» io c.

Suint, i5 c. "Etranger, 3o c. Le samedi :
Suisse 3o c, étranger 35 c. Avis mor-
tuaires 3o c.

Réclames, 5o c. minimum i 5o. Suisse et
étranger, le samedi, 6o c; minimum 3 fr.

DcnuuuUr le tarif complet.

ABONNEMENTS
I an f  mois 3 mais s mets

franco domicile i5.— 7.50 3.^5 i.3o
Etranger . . . 46— i3.— 11.5o 4.—

On s'abonne à toute époque.
abonnements- Poste, ao centimes en stts.

Changement d'adresse, 5o centime*.

Bureau: Temple-Neuf, JV* / '
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S Modes \
É Oamtett âe noire p terni ère €ip osliion m
U ** Ptinternas 1

i P.-& Eym t &'• ipmtearsS I 11 La f amille Georges PETITPIERRE à Neuchatel,
il profondément touchée et émue des innombrables témoi-

I flpnoire* de sympathie dont elle a été l'objet, pendant le»
| /«_rs de deuil qu'elle ment de traverser, se sent pressée
I de remercier chacun, d'une f a ç o n  très vive, pour  ces

sa preuves, si précieuses et réconfortant es.
%ÈÈ Sa gratitude va aussi aux nombreux amis et ton-

I naissances, qui, pendant la longue maladie âe leur très
|H chère mère et grand-mère, ont bien voulu, par leurs

I délicates attentions, adoucir les pénibles moments
H écoules.
M Neuchatel, f i n  f é v r i e r  19 SI

LOGEMENTS
»_¦»——-
? louer, oour le 15 mars, rne

'des Moulin», logement propre.
|a 1 ohambre et cuisine. — S'a-
dresser Etude G. Etter. notaire.

A LOUEE à personne» tran-
quilles et soigneuses,

appartement
de i on S pièces et dépendantes,
fitué au faubourg de l'Hôpital.
Ko 70. Prix SOOO fr. S'adresser
k M. B Gourvoisier, Mail 1 eo

rai DE ont
expérimentée, connaissant la
couture et munie de bonnes ré-
férences, eet demandée chez
Mme R, DIDISHEIM. rue Léo-
pold-Robert 78. La Chaux-de-
Fon«v P. 21219 C.

ON CHERCHE
tout de suite
1 fille de cuisine ayant été dans
places analogue*;

1 fille ponr les chambres et
l'office, pour le 15 mare. Offres
écrites avec certificats, sous
chiffres Z. W. 751 an bureau de
la Feuille d'Avis.

On cherche, pour Berne, nue

jeune fille
sérieuse, ponr travail dé ména-
ge et cuisiné. Se présenter avee
certificats. S'adresser h Mme
Otto Zausrsr. outils. Grand'Rue
78, Berne; J. H. 19224 B.

On demande use

JEUNE FILLE
eomme volontaire dans nn pe-
tit ménagro. Occasion d'appren-
dre l'allemand et vie de famil-
le. Sosurs Maeder, Onndeldln-
gerstr. 87. Baie. J. H . 2158 X.

Jeune fille
libérée des écoles, de tonte con-
fiance, est demandée pour aider
dans an ménage à la campa*
gne, où il y a des enfants; vie
de famille assurée. S'adresser &
Mme Oscar Monnet, Eothel-
Pessons g. Travers.

On demande une

bonne d'enfants
service de maison également de-
mandé. S'adresser entre 3 et S
heures de l'après-midi.

Demander l'adresse dn No 754
an bureau de la Feuille d'Avis.

Je cherche, ponr le 1er avril,
une

femme de chambre
sérieuse, sachant bien coudre.
Mme Alex. MoreL Nydeok 18,
Berne.

On demande
fille honnête et travailleuse sa-
chant tons les travaux de mé-
nage. Bons gages. S'adresser à
Mme Hourlet, commerce de tis-
sus. St-Imier. '. > .

EMPLOIS DIVERS
' i ¦ i r -

Jeune eouiurière
pour dames. Intelligente, cher-
che place ponr se perfection-
ner. Entrée commencement
juillet Bosina Olatthard, Bot-
hornstr. 89 d. Interlalcen.

ON D£MAHiX_ ou

ouvrier j ardinier
principalement pour le travail
du Jardin potager et aider à on
commerce de jriiuenre. Gages
90 à 100 fr. par mois, solvant
capacités; chambre et pension
en pins. Adresser offres écrites
à L C. 759 an bureau de la
Feuille d'Avis. 

Brave jeune fille
25 ans (Bernoise), chercha place
ponr le service. Éventuellement
aussi dans ménage. Ne parle
pas la langue française. Offres
& Marie Lehmann, Restaurant
Baohmann, Baden (Argovle).

On demande

Suissesse française
sachant coudre, de bonne fa-
mille, ponr s'occuper de deux
fillettes 7 et 8 ans. Sera consi-
dérée comme membre de la fa-
mille. Connaissances élémentai-
res de la langue allemande dé-
sirées. .Références et photo à en-
voyer a Mme L. Premier, Gun-
tan (Lac de Thoune).

On cherche une Jeune fille
pour faire les travaux d'an mé-
nage soigné. Entrée tout de
suite. S'adresser Evole 8, rez-
de-chaussée.

Regio Consolato générale d*3talta
In Losanna

Tutti 1 connaxlonall nati nel 1001 ed I rlvedlbiU
délia classe 1900 cfae non si tossero ancora pressentati
sono pregnti dl ventre personalmente la Ufiioio prima
del 15 Marso 1021.

IL R. CONZOLE GENERALE

JEUNE FILLE
sachant bien cuir» et possédant
de bonnes références, cherche
place dans bonne petite famille,
de préférence à Genève. Entrée
15 mars. Gages 80 fr. Certifi-
cats à disposition. Ecrire sous
F. Y. 743 an bureau d» la Feull-
le d'Avis.

JEUNE PILLE
de 13 ans cherche place dans
une bonne famille avec enfants
pour avril ou mai. Salaire dé-
siré. Trudy Pflster obes Mme
Blsohof, Walkestrasst) 25, Velt-
helm-Wlnterthonr.

JEUNE FILLE
30 ans, ayant fréquenté école
ménagère et ayant déjà été en
service, cherche plaes facile
dans famille ne parlant Que la
langue française. Offres écrites
sous E. H. 752 au bureau de la
Feuille d'Avis.

Jeune Allemande. 18 ans, pos-
sédant certificat de maturité,
cherche place au pair dan*
bonne famille eomme

BONNE D'ENFANTS
Occasion de se perfectionner
dans la langue française et vie
de famille exigée. Ecrire sous
chiffres O. F. Î60 A. à Orell
Ffissll-PubUeUe, Bâle 1. Eisen-
gasse 1-3. J. H. 12068 X,

Jeune fille au courant des tra-
vaux du ménage et de la cou-
ture cherche place

d'aide
dans le ménage et auprès d'en-
fants, dans bonne maison parti-
culière on elle apprendrait la
langue française. Vie de famil-
le. Offres A Emile Beeck, Nou-
velle», Malsons. Zursach.

Jeune Allemande de 88 ans

IîIè ikD
dans une famille pour aider an
ménage, ou elle serait bien trai-
tés et aurait l'occasion d'ap-
prendre le français. — Faire
offres à M. Chartes Hartmann,
rue du Rfleebll 12. Bienne. T

Jeune fille
18 ans, Bâloise, cherche plaes
de volontaire dans bonne fa-
mille du canton de Neuchatel,
pour avril prochain, non* ap-
prendre la langue française.
Condition: vie de famille. Of-
fres sous chiffres F. S. 50 aux
Annonces Suisses S. A- Baie.

JEUNE FILLE
de 17 ans, n'ayant Jamais été en
service, cherche place dans une
petite famille pour se mettre au
courant de tous les travaux du
ménage et apprendre le fran-
çais, de préférence a Neuchatel
on environs. Entrée milieu ou
fin avril. — Adresser offres a
M. . HIPPBNMEYER • KONIG.
OottHeben (Thnrgovle).

On cherche une place de

VOLONTAIRE
pour Jeune fille sortant de l'é-
cole secondaire, dans bonne fa-
mille, de préférence auprès
d'enfants. Conditions: occasion
de s'exercer au piano et vie de
famille. S'adresser à Mme Mar-
tin Meyer, Vlllmergen (Argov.)

PLACES
¦"' ¦¦'¦' ¦ ' i ¦ ; ¦¦—»»e»»w—

Cuisinière
L'Hôpital de Landeyeux (Val-

de-Rus) cherche ans cuisinière,
une personne d» 10 à 80 ans.

S'adresser à la Sœur Dires»
triée.

Dans une ferme, on demande»

une Jeune fille
robuste, propre et active, pour
aider dans tous les travaux du
ménage. Gages 80 fr. par mois.

Demander l'adresse du No 739
an bureau de la Feilllo d'Avis.

On cherche, oour tout de sui-
te on époque à convenir, une

JEUNE FILLE
propre et active poser aider an
ménage et à la campagne. Bons
traitements et bons gages ai la
personne convient. S'adresser à
Mme Gutknecht. a Marin.

Je cherche, pour tout de
suit*, une 1eune fill» de bonne
famille comme

volontaire
Vie de famille. Urne B. Bfseetv

L Keza. UestsJ-

JEUNE FILLE
connaissant la cuisine et les
travaux du ménage cherche
place dans petite famille. Faire
offres écrites sons chiffres A.
O. 748 an bureau de la Feuille
d'Avis.

JEUNE FILLE
If ans. cherche place pour 1er
purs on plus tard, dans une
bonne famille, pour aider au
ménage. Conditions: perfection-
nement dan» l'étude de la lan-
gue française. Offres écrites
sou» chiffres R. B. 756 an bu-
reau de la Feuille d'Avis.

jj *- OFFRES
' On désire placer
Ĵeune fille forte 

et 
robuste

une famille honnête et sé-
rletuKs pour apprendre le fran-
çais et les travaux d'un ménage
iolgnét petite rétribution est
èxie*»; éventuellement ohes
commerçant. — S'adresser son»
Chiffre» D. 1407 D. A Publiait»»,
Sienne. -.H. 10066 J.
*—¦¦¦ ¦ « ,

Place d'aide
te la maîtresse de maison est
demandée pour Jeune fllle ltbé-
Me de l'école. Aiderait dans
ion» les travaux du ménage et
désire apprendre la langue
française. Vie de famille désl-
Me. Entrée 15 avril ou 1er mal.

S'adresser & Famille Hans
gtegg. Rled. Ins.

On cherche ulaoes pour

/ jeunes filles
tans bonnes familles. Adresser
«jffrea Cure de Boesen (Argov.).

Deux Jeunes filles cherchent
place pour le 15 avril, à Neu-
chatel l'une

CUISINIÈRE
rentre

FEMME DE CHAMBRE
Adresser offres à Mlle» Bu-

3» «.* Guttaecht, ehes Mme

Jeune fille
%e benne famille cherche placepour le commencement d'avril,an Suisse romande, dans mal-Son particulière oft elle appren-
drait a fond la tanne d'un mé-
nage. Ecrire à C. H. 755 au bu-
reau de la Feuille d'Avis.

Demandes à louer
-»i i , , , ,

f Etudiante cherche

Mie imlÉpeÉDlt
' Adresser offres écrites sons
¦V. E. 747 an bureau de la Feull-
ïe d'Avis.

On cherche, pour le U mars
en 1er avril.

Aire ml
nu soleil, éventuellement avee
Senslon, ponr jeune homme,

.dresser offres sous J. 1488 La.
à Publicités, Lucerne. 

Médecin
cherche ponr le 04 mars
ÏUaa, mu époque & ton-
.Tenir» appartement
confortable de S on 7
pièce* avec lentes dé-
pendances. — Adresser
offres h J0L* Paul Bail-
lod, notaire, Fanbourg
dn Lac 11, Kenchâtel.

LOCAT. DIVERSES
f Bureaux
: A louer 1 ou 8 belles pièces
Indépendantes. S'adresser Pour-
talés 10, rez-de-chaussée.

! CHAMBRES
i.

Jolie chambre meublée
«a centre de la ville. S'adresser
de l  à 3 h.

Demander l'adresse dn No 767
pu bureau d> 'a Feuille d'Avis.

Chambre non meublée a louer
pour le 84 mars. — S'adresser
Etude G. Etter. notaire.

Chambre meublée à muer.
Belnse 1. ime.
, Monsieur désire loner cham-
bre A dame ayant petit métier
«t cul. entre temps, pourrait
s'occuper de l'entretien du mé-
nage. Poste restante 8. G. 1861,
Neuohfttel.
:, Chambres pour ouvriers. S'a-
iflresaer Fahys tl. co.
, Jolie chainbre meublée avec
électricité. Faubourg de l'HÔ-
pital 18. fais étage.

Chanrbra meublée. Pourtalès
fr. 8me. à gauche.

Jolie petite chambre. Boine
i. 1er, à gauche. Vis-à-vis de la
Cation du Funiculaire.

Chambre meublée. 2me étage.
ffonîta l 9.

Jolie chambre meublée, élec-
trlelte. Orangerie 8. 8me. c.o.

Jolie chambre pour Personne
rangée. S'adresser Eug. Jenny,
coiffeur, av. du Ter-Mars. c. o.

Belle grande chambre an so>
JeiL bien meublée, ohauffable,
balcon. Rne Louis-Favre 80 a,
8me. c of

Jolies chambras confortables
peur messieurs. Soleil, vus.

-me étage. Boine 14. e. o.

Sténo -dactylographie
Une école privée de la Suisse romande cherche

une demoiselle on dame possédant son diplôme
d'Etat de professeur de sténographie et de dac-
tylographie on nn diplôme équivalent. Une con-
naissance approfondie de l'allemand est désirée.

Ecrire sons chiffré 11504 Gase postale, Lan.
¦anne. J.H. 5(4I2 (J.

Personnes honorables ^,î3LM?îaSJffi
de Is section réclame (adresses et légère corr^spondaucej etbon correspondant l&™A tX *f ^7tâ&
voyage «-t de correspondance seront remboursés. — Adresser offres
gous «Hollande» aux Annonces Suisses S. A., Lausanne.

Jeune plie
d'environ 16 ans. ayant
nue bonne écriture et
étant si possible déjà
familiarisée avec la sté - :

no-dactylographie pour- '
rait entrer pour le !•'
avril dans un bureau
de la ville.

Adresser les offres
écrites sons chiffres N.
B. 753, au bureau de
feuille d'Avis.

Jeune eouiurière
pour dames cherche place d'ou-
vrière. Mlle Frleda Graden,
couturière ponr dames. Siselen
(Bernel. .

Jeune Suissesse
présentant bien, de 22 ans (gar-
de-malade). Instruite et con-
naissant les travaux de labora- .
tolre et de bureau, cherche pla-
ce quelconque ou auprès d'en*
tant», pour se perfectionner
dans le français. Prétentions
modestes. — Ecrire, s. v. p, à
Helma Hedlnger, Marklrehen-
strasse 82. Bâta. JH12069X

Jardinier
célibataire. 84 ans, . herche pla-
ce dans établissement d'horti-
culture ou en maison bourgeoi-
se. Entrée tout de suite. Faire
offres sons L. 1887 V., Poste
restwnte, Pentium 'Vend).

On cherche à placer dans
bonne famille ieune fille comme

demi-pensionnaire
On ferait un échange. Piano de-
mandé. S'adresser 4 M. G. Zel-
ler. Florhof. Mental.

JEUNE HOMME
33 ans, cherche place tout de

" suite ponr apprendre le fran-
çais; préfère la 111e. Sait con-
duire des chevaux. S'adresser
avec mention des gages à Oott-
fried Muller. chez Mme Bigler,
Wnrh- Dorf w?»s Berne.

Jeune homme, 19 ans, grand
et fort, parlant les deux lan-
gues, cherche place de

commissionnaire
on garçon de peine dans grand
commerce. Adresse: Georges
Balmer. Mwntschemier.

JEUNE HOMME
avant suivi les classes secon-
daires cherche place dan» la
Suisse romande, où B appren-
drait bien la langue française.
Offres é Jean Obrecbt, père,
Wledllsbaoh fBnrno).

' ' i i j .

On cherche, pour aider à l'é-
curie et aux champs,

garçon
robuste, libéré de l'école. Occa-
sion d'apprendre la langue alle-
mande. Gages d'après entente.
Vie de famille. Fritz Blôsch-
Hofmann. MOrlgen (Lac de
Bienne) .

Jeune homme de 15 à 18 ans
pent entrer le 1er avril comme

mu fie laboratoire
à la Pharmacie Ohapnis, Ste-
Croix. Ecrire on se présenter à
M. Chapals. rne de la Dote 27,
Neuchatel . ,
'—i .¦¦¦¦¦m mi mu-i i  H_I—«...-I—.. II ¦ ii i n  i

Jeune taise
possédant le diplôme de l'Ecole
de commerce des jeunes filles,
de Berne et désirant se perfec-
tionner dans la langue fran-
çaise,

cherche place >
dans bureau

ponr 1er ou 15 mal. Depuis 1
ans. elle occupe une place decorrespondante allemande et
française dans première mai-
son d'alimentation de Berne,Meilleures H'érenje». Faire de»offres sons chiffres Ne. 1S75 Y„
à Pnblldtas S. A- Berne.

On cherche
place pour garçon fort, de 15
au-; , pour la campagne. Adres-
ser offres Cure de Boezen (Ax-
govlel.

Oit cherchejeune homme
pour la campagne Gages et oc-
casion d'apprendre l'allemand
chez instituteur. Adresser of-
fres Cure de Boezen (Argovle).

Demandes à acheter
On demande a ache-

ter un chien loup «1res
se pour gar !«• . Offres
avec prix B. T. A. poste
restante. Ville,

On cherche h acheter une
poussette

d'occasion, en bon état. Faire
offres avec prix & M. Louis
Pellev. à Délier.

Je suis
toujours ACHETEUR de meu-
bles, habits et objets d'occa-
sion, même en mauvais état.

A. Perret. Magasin Ohavan-
, nés 13.

PERDUS
Perdu, dimanche.

montre or
bracelet moiré, de l'avenue
Beauregard à Serrières, par l'a-
venue Fornaohon. La rappor-
ter contre récompense, Beaure-
gard 12, Cormondrèehe.

AVIS DIVERS
Leçons d'anglais

Mme A . BTJRGI. Ier-Mars 18.

Demoiselle sîMctylo
habile est demandée par. bu-
reau de la ville, qui roeeirpe-
ralt 8 on 4 heures -par jour, —
Adresser offres à Case postale,
No 6590, ycnohatcL

English Lessons
n»» SCOTT. Rue Pnrry d

PESEUX
Bonne
PENSION ponr OUVRIERS

avec on sans chambre, ehes
Mme HENRIETTE

Primeurs. Grand'Rue 30.

Ecole lie Mm
COUVET

L'année scolaire commence le
1er maL Apprentissage prati-
que et théorique 8 _ns. Eeolage
S fr. par mois, remboursé en
répartitions mensuelles et pri-
mes d'examen. Ponr tons ren-
seignements, s'adresser à la
Direction

 ̂
P. 499 N.

Echange
Jeune garçon robuste, de 19

ans V>, connaissant les travaux
des champs al de l'écurie, dési-
rant apprendre la langue fran-

- oaise cherche place en échange
d'un garçon désirant apprendre
la langue allemande. Mêmes
conditions. Petits gages et vie
de famille. Offres à Earl Spiess,
Uhwiesen (Chute dn Rhin), Zu-
rich. 

Le Syndicat chevalin
neuchâtelois

possède encore quelques ptsee
disponibles pour poulains, dan
son pâturage des Prés-Devan
Prière de s'adresser an ph
vite an secrétaire, Charb
RindllsbachBT. à Areuse.

DEMOISELLE
rangée, sérieuse, cherche

chambre au soleil
et pension ponr co.nmenoemsi
mars. Faire offres écrites ava
prix sons chiffres H. 726 au bi
rean de la Feuille d'Avis.

Pour travaux de ménagi
on demande une personne di!
posant de quelques heures 1
samedi. Orangerie 6. 1er, A g.

BONNE PENSION
est cherchée an commencetnei
du mois de mars pour un élèv
de l'école de commerce, éventi
ellement dans une famille. o>
11 aura l'occasion de se perfeç
tionner dans la langue françal
se. Offres sous chiffres J. £
748 an bureau de la Feuille d'A
vis. 

On cherche ponr élève de 1*'
cols de commerce une

chambre aveu
pension ;

dans bonne famille eatholta*
W. Imhof. voyageur. Bertbotu

PENSION
On désire placer un garçon i

15 ans ponr apprendre le irai
cais, dans famille honnête, où :
aurait la possibilité de fréquet
ter l'école, de préférence du
famille d'Instituteur.

Offres avec prix de penslo
etc. sons chiffres C 2161 X. sa
Annonces Suisses S. A.. Bâle.

On cherche

à Neuchatel, dans bonne famll
le romande, pour Jeune ho_m
de 17 ans, fréquentant HSool
de commerce.

Offres avec prix sons chiffre
M. 1050 Z. à Publicités S. i
Eorich.

On donnerait cours de

coiffure et
manucure

à domicile. Massage de tête à
base de produits médicaux, —
Ecrire case ooetnle 42.

On cherche olaee dans bonne
famille, à Neuchfttel, pour gar-
çon de 15 ans, désirant suivre
l'école et apprendre le français.
On prendrait en

ÉCHANGE
S 

arçon , ou fille. — S'adresser a
t. Gottlieb Finger. Btttlistr-

Thoune.
On cherche

PENSION
dans bonne famille, pour jeune
fille fréquentant l'Ecole de com-
merce. S'adresser Cabinet litté-
raire, rne des Poteaux. 4, 1er.

Couturière
se recommande ponr tout ce qui
concerne son métier, prix mo-
déré. S'adresser Flandres 7. 2°".

Faite si niant
prendrait le 1er avril, jeune en-
fant en pension, bonne nourri-
ture et bons soins assurés. Faire
offres écrites sons chiffres E.
Z. 798 an bureau de la Feuille
d'Avis. _; 

Demi-pensionnaire ou volontaire
serait reçue dans cure près de
Berne.

Adresser les Offres sous chif-
fres R 1384 Y a Publicités a A,
Berne. J H 19231 B

2 jeunes Suisses al le un "ds
cherchent une bonne

PENSION-FAMTLLB
Eventuellement avec chambres,
pour 1er avril. Oîfres écrites
sous chiffres A. O. 749 au bu-
reau de In Feuille u'Avis.

GRANDE SALLE DES CONFERENCES
SOCIÉTÉ DE MUSIQUE

Mardi 8 mars 192 1 , à 20 h.

5me Concert d'abonnement
arec le concours de

M. Manuel QUIROGA, violoniste
et de

L'Orchestre de la Suisse romande
sons la direction de

M. Ernest ANSERMET
Voir le Bulletin musical «*° 116

Prix des places : 5 fr.. d fr„ S fr. 69. — l Billets en vente
an magasin Fœiisch, du vendredi matin an mardi soir et le son-
da concert & l'entrée. Les portes s'ouvriront à 7 h. Vi-

itépétition générale « Mardi £1 mars, à 2 h.
Entrée pour non-soc. fr. 5.-*.

¦ ¦ *—» 

L'Etude Petitpierre & Hotz
NOTAIRES ET AVOCAT

est transférée
Rue Sf-Maurice 12

au *1"r étage (bâtiment des Nouvelles Galeries)

|IjJ;îl|
| Les cours do prin- jjj

M

* temps dn professeur
G. (iERSTER -

I commenceront |
| dès mars |
| Inscriptions à l'Ins- III

J tit.it EVOLE 31*. |

tlffllOI i__
sous les auspices du Département de rinstructtoa paDliqu

Samedi 5 mars 1921, à 8 l/< h. dn soir

XLIV™ AUDITION D'ÉLÈVES
Classes âe diction de Mme Lily Pommier

Programme * et Billets (tr. L—) oAes ta Concierge du Conservatom

ARMÉE DU SALUI
Ecluse 20

Jeudi 3 Mars à 20 7» heures

Projette liinu
Récit d'une course dans l'Oberland

Entrée 40 c. Enfants 20 c



I^a conférence de Londres
$T II n 'y a pas moyen de s'entendre
LONDRES» 2 (Havas). — Dès la première

tournée de la conférence avec les Allemands
«ont apparues des divergences inconciliables.
Le ministre des affaires étrangèree du Reich,
après avoir précisé que les contre-propositions
présentées par lui n'avaient pu être mises dans
leur forme définitive que la nuit précédente,
déclara que la délégation allemande était venue
_ Londres pour conclure sur une base de so-
lidarité et de justice une entente économique
seule susceptible de préserver le monde du
ebaos final.

Les milieux alliés sont unanimes à réprou-
ver l'attitude des Allemands, véritable défi, et
l'on a adopté la seule ligne de conduite demeu-
rant possible : signifier aux délégués du Ueich
]es décision* prises à l'égard de l'Allemagne
après consultation des divers experts.

Dans la soirée, la délégation allemande a
démenti l'intention que lui avait prêtée un Jour-
nal londonien de quitter Londres. Elle se pro-
pose, au contraire, d'appeler les experts de-
meurés à Berlin, mais les Alliés semblent peu
disposés à rouvrir une discussion que M. Si-
tuons a conduite à une impasse.

PARIS, 2. — Les journaux commentent les
propositions de M. Simons.

La < Victoire > écrit, sons la signature de
}L Hervé : < Il n'y a pas de réponse & faire
à l'outrageant défi du gouvernement allemand ;
ou du moins il n'y en a qu'une : l'application
des sanctions décidées par la conférence de Pa-
ris. Et le plus tôt sera le mieux >.

Le < Rappel > : < L'instant est venu où l'Al-
lemagne doit s'exécuter où être exécutée. >

Le < Peuple >, socialiste : « Ce n'est pas la
première fois que, par un manque total de psy-
chologie et de mesure, l'Allemagne a lourde-
ment gâché sa situation. >

Allemagne
F. Moralité germanique

On se rappelle qu'au cours des émeute» spar-
falristes de Thuringe, en 1919, les étudiants de
fcfaxbourg formés en corps de volontaires avaient
fusillé au bord de la roule, simplement pour
s'en débarrasser et sans autre forme de pro-
cès, quinze malheureux prisonniers qui leur
avaient été confiés pour être conduits- à Iena.
Les coupables, traduits en justice, avaient été
acquittés : n'avaient-ils pas été les garants de
l'ordre.

En cette même journée d'assassinat froide'»
Aient accompli, un autre prisonnier, saisi h
quelque distance du drame, avait été Insulté»
brutalisé, menacé de mort et aurait été mis à
ïnort lui aussi sans l'intervention d'un officier
moins cruel que les volontaires. Cette victime
a porté plainte, dénonçant trois de ses bour-
ireaux qui, en outre, avaient menacé, injurié et
malmené une pauvre vieille de 70 ans que les
étudiants accusaient, d'ailleurs sans preuve, d'a-
roir porté un message spartakiste à destina-
tion.

Le nouveau procès a été jugé l'a-tre jour à
Cassel. 11 va sans dire que les trois accusés ont
été acquittés : le tribunal les a mis au bénéfice
de l'amnistie consécutive au « putsch > Kapp,
du 4 août dernier. D'ailleurs, ajoute le considé-
rant, la situation était extraordinaire et justi-
fiait par conséquent des actes extraordinaires
sous la dictée d'inspirations extraordinaires
elles aussi.

Le jugement n'étonnera point de la part d'un

tribunal allemand ; La république n'a rien chan-
gé à la mentalité qui admet que la botte d'un
soldat ou sa crosse ont tous les droits sur les
reins et les côtes des civils ou d'un ennemi pri-
sonnier. C'est d'ailleurs un singulier peuple
que celui dont la classe cultivée, notamment
celle qui se destine à la magistrature — car les
volontaires de Marbourg incriminés étaient étu-
diants en droit — n'a de respect ni pour la vie
d'autnri. ni pour sa dignité à elle. __ _, .

Tyrol
Que sera ce pays ?

INNSBROCK, 1". - La Diète du Tyrol a dé-
ddé après de vifs débats qu'au cas où une vo-
tation populaire ne sera pas ordonnée préala-
blement en Autriche, le Tyrol ferait procéder
à une votation au sujet de la réunion à l'Alle-
magne. Cette votation aurait lieu le 24 avril
1921. Les socialistes ont voté contre cette pro-
position. . ,  , . _i_

Bosnie
Une révolution

STOCKHOLM, 1". — On mande d'Helsïng-
lors aux journaux de Stockholm que la situation
en Russie est des plus précaires. La grève au-
rait éclaté à Moscou. Le mécontentement régne-
rait parmi les soldats de Petrograd en raison de
la petite ration. Deux régiments ont été désar.
mes. De grands désordres ont éclaté, dit-on,
le 2t février, à Petrograd.

RIGA, 2 (Havas). — On mande de Moscou
par T. S. F. aux journaux lettons que, le 24 fé-
vrier, plus de 14,000 ouvriers, y compris ceux
des imprimeries, ont déclenchés la grève,

exigeant une augmentation de la ration ali-
mentaire, la liberté de commerce, la garantie
des droits de l'homme et la convocation d'une
constituante.

Au commencement, la grève se déroula dans
un ordre parfait, mais ensuite les groupes d'ou-
vriers ont cerné les casernes et firent appel aux
soldats. Des désordres s'ensuivirent De nom-
breux soldats passèrent du côté des insurgés.

Lee institutions soviétiques sont gardées par
des troupes communistes. _,_ .

Inde ^hr
Singulière affaire

Une récente querelle où les Sikh* en «ont
venus aux mains près de Lahore, illustre le
singulier avantage que l'Inde retirerait de la
complète indépendance réclamée par l'agitateur
indou Gandhi et ses associés musulmans.

L'affaire s'est déroulée à Nankana, au sujet
de la possession du sanctuaire de Janam
Asfhan, que se disputent Un parti < de la ré-
forme > et les administrateurs officiels. Ce tem-
ple était gardé par une troupe d'Afghans, les-
quels, pour interdire l'entrée aux réformistes,
n'en ont pas tué moins de 67, après quoi, pour
faire disparaître la trace de leur acte fanatique,
ont incinéré les cadavres. Le commissaire du
gouvernement de Lahore, informé de ces faits,
a dépêché 100 soldats anglais et d'autant d'in-
dous à Nankana et s'y rendit lui-même. H a
promis justice aux parents des victimes. Le chef
du parti hostile aux réformistes, deux de ses
disciples et 26 Afghans faisant partie de la
garde du sanctuaire ont été envoyés en prison
à Lahore où ils attendent leur mise eu juge-
ment

p» PO LITI QUE v ¦»

7 NOS CINÉ MAS
Certes, le directeur du Palace sait amnser son

monde et les personnes qui vont 7 passer leurs soi-
rées n'y perdent pas leur temps. Elles passent de
l'émotion là plus violente, avec Bio-Jim, le roi de la
prairie, à la gaîté la plus folle, avec le désopilant
î'atty. L'étonnement que provoquent les DIX MI-
NUTES AU MUSIC-HALL fait place à une curio-
sité et À un intérêt extraordinaires eu regardant ce
film merveilleusement grandiose qu'est LA CITE
PERDUE. Les aventures de la sympathique et ra-
vissante Eliata sont si passionnantes qu'on ne peut
attendre d'en voir la suite.

Bien d'étonnant que le Palace, avec un tel pro-
gramme, supporte tontes concurrences et que son
Airscteur, comme Douglas, conserve le sourire.

Un habitue des Cinémas.

CINÉMA-THÉATRE
Cette semaine, nous admirons le célèbre artiste

américain t Olive Tell » dans LE TRAQUENARD,
grand drame en 5 parties. Ce film a été tourné dans
les beaux décors naturels de l'Alaska. « Le Traque-
nard > plaira a tout le monde, par son entrain et
aussi par l'émotion causée par certaines scènes fort
bien trouvées.

Dans le même programme, ZON, comédie en qua-
tre parties de M . Bobert Boudrios. Petit roman de
tous les jours, d'une interprétation brillante, et pour
laquelle nous relovons les noms de M. Jacques de
Féraudy et de Mlle Jane Daujon.

L'arrivée de « Zon » à CastelvieQ, petite vflle de
province calme et tranquille, fut un événement vé-
ritablement sensationnel. « Zon > est le sobriquet
d'une jeune .Parisienne exquise autant qu'éoervelée,
MU» Suzanne Pradines. qui vient prendre pension
dans la famille Vergasson. Elle fait une entrée Im-
prévue avec ses nombreux bagages et ses deux
chiens, au milieu d'une paisible soirée en famille,
on, comme tous les soirs, Vergasson et son ami Du-
esrdler font leur partie de cartes, tandis qne leurs
épouses se livrent aux douceurs de la couture, et
Pendant quo Raoul Vergasson, étudiant en droit à
Paris, de passage à Castelvieil. et sa fiancée Hélène
Sugardler devisent sans le moindre enthousiasme etQue l'autre fils , Edouard, bibliophile grave et pon-
déré, feuillette ses livres avec ardeur. Admirée par
le sexe fort qui s'intéresse tout de suite à sa petite
Personne, f Zon » est vue d'un mauvais œil par l'é-
lément féminin.

A l'arrivée de Mlle Pradines. Raoul n'a pn répri-
mer un mouvement de surprise. La jeune fille, en
effet, n'est pas une Inconnue pour lui: U a en l'occa-sion, peu de temps auparavant, de la protéger con-
tre un malandrin qui s'apprêtait à lui voler ses
chiens.

Quant à l'austère bibliophile, U est profondément
troublé par la nouvelle pensionnaire. Puis les papo-tages vont leur train malgré le dédain de Zon pouroet Inutile et méchant verbiage. Edouard est tout à
«Ht emballé, au point qu'il entreprend une ascen-sion périlleuse pour satisfaire un désir exprimé par4oa d'avoir un bouquet d'edelweiss. A quelque
temps de là, les Vergasson donnent une soirée ponr
«s fiançailles d'Hélène et de Raoul. Le Tout^Castel-leil y est convié. Zon produit une véritable sen-sation on dansant un tango. Les Dugardler seerolont ridiculisés vis-à-vis de toute la population,
«t tout le monde de crier haro sur l'intruse Zon, qui«e rend compte qu'elle ne peut demeurer plus long-
J*»Ps sous ce toit et s'en va. Mais elle est bonne«Ile et s'en voudrait de causer le moindre tort à quiQne ce soit; après avoir réconcilié les fiancée, elle
^RPrête à repartir poux la capitale quand Mmev er»rasson, voyant le chagrin oue ^ause ce départ àwn fils Edouard, et touchée de la loyauté de cettepetite ame tendre, vient prier Zon de rester et de«evanix sa liUa.

Impressions d'Allemagne
Sous ce litre, M. Ed. Oomlbe a envoyé d'Alle-

magne à la < Gazette de Lausanne > une série
de lettres dont nous avons reproduit quelques-
unes et dont l'auteur avait vu juste et bien : Il
parlait avec impartialité de ce qu'il avait ob-
servé et U avait observé avec beaucoup d'atten-
tion. Voici la dernière de ces lettres, — elle a
ceci de particulier qu'elle s'adresse non plus
aux lecteurs de la < Gazette >, mais aux Alle-
mands eux-mêmes.

Bpttre aux Germains
Genève, 23 février _02_.-

Cette dernière lettre s'adresse à vous, dont
j'ai pendant quelques mois été l'hôte. Dans les
précédentes, j e  me suis toujour s efforcé de vous
rendre justice, de mettre en lumière certains
éléments du problème politique international
que voient très distinctement ceux qui observent
l'Allemagne du dedans, mais qui échappent fa-
cilement à ceux qui la voient du dehors seule-
ment, ce qui tient sans doute pour une bonne
part au fait que l'étranger ne connaît de l'Alle-
magne que ce qu'il en peut lire dans ses jour-
naux ; or ces journaux, de même que la plupart
des organes — ministres, députés — censés re-
présenter le peuple allemand, le représentent
fort imparfaitement L'épître que je vous envoie
aujourd'hui vise donc avant tout votre presse :
si vous vous plaignez d'être mal jugés, c'est à
elle, en effet, qu'il sied de vous en prendre.

Un des reproches que les journaux allemands
— et sur ce point ils reflètent exactement l'o-
pinion — font le plus volontiers au traité de
paix est d'être une œuvre de haine. Voila qui
est vraiment fort étrange ! Je n'ai pas l'inten-
tion de discuter ici le traité de paix ; j e le tiens
pour mauvais, mais bien plus mauvais pour la
France que pour l'Allemagne. Je ne le tiens pas
pour injuste, et il m'a toujours • semblé très im-
prudent de la part du vaincu de contester la
justice des conditions qui lui sont imposées.
Mais là n'est pas la question : quels droits l'Al-
lemagne peut-elle faire valoir â l'amour des
Alliés ? Qu'a-t-elle fait pour mériter d'être ai-
mée ? Et si la haine à influencé la rédaction des
conditions de paix, quoi de plus naturel et de
plus humain ? Serait-ce par hasard l'amour qui
aurait dicté à l'Allemagne victorieuse les con-
ditions qu'elle eût imposées aux vaincus ? Ces
conditions, on les connaît, elles ont été pu-
bliées ; elles tenaient fort peu compte du droit
des peuples à disposer d'eux-mêmes et consa-
craient lies plus odieux abus de la force brutale.
Or un examen Impartial du traité, tel que peut
le faire un neutre comme moi, n'y reconnaît les
effets de la haine qu'en une proportion Infinité-
simale, alors que presque chaque alinéa trahit
un grand effort d'équité. Le reproche de vos
journaux, de vos orateurs, est donc tout le con-
traire de ce que dans votre langue vous appe-
lez < stichhaltig »,

Mais même sur le fond de la question vous
errez : la haine, sans doute est-elle encore vi-
vace au cœur de ceux qui ont sous les yeux le
spectacle de leurs maisons détruites, de leurs
champs dévastés, de leurs arbres fruitiers sciés,
de leurs mines noyées, de leurs usines pillées
et démolies ; mais de façon générale on est stu-
péfait de ne pas la trouver plus forte et de cons-
tater avec quelle facilité vos adversaires d'hier,
les Français surtout, sont prêts à oublier. Je
l'ai observé principalement chez les combattants
et parmi les troupes d'occupation. Non, ce n'est
pas la haine qui est le sentiment dominant à
votre égard : ce serait plutôt le mépris. Beau-
coup de vos anciens ennemis, plus généreux que
vous ne le croyez, seraient prêts a admirer vos
réelles qualités, à rendre hommage â votre pa-
triotisme, ô votre courage militaire, à l'héroïs-
me de votre population civile aifamée par le
blocus, à l'énergie indomptable avec laquelle
vous avez entrepris le relèvement de votre pa-
trie, à votre génie technique et commercial.
Pourquoi leur rendez-vous la tâche Impossible
par votre manque de loyauté, d'abord, par votre
absence de dignité dans le malheur, ensuite ?

C'est en grande partie à votre manque de
loyauté que vous devez d'avoir été vaincus. La
conscience universelle a été révoltée par la
perfidie avec laquelle vous avez abusé de l'hos-
pitalité des peuples étrangers pour trahir vos
hôtes. Partout la campagne de mensonge systé-

matiquement menée par votre presse a indis-
posé l'opinion contre vous. Sans elle il y a gros
à parier que Wileon n'eût jamais réussi à entraî-
ner les Etats-Unis dans la guerre. Aujourd'hui,
votre presse continue, mais depuis longtemps on
a pris l'habitude de ne plus la croire, et vous
tous, Germains, souffrez de cette incrédulité.
L'étranger secoue la tète et se détourne avec
un peu de dégoût Ainsi s'explique le peu d'em-
pressement des Alliés & entier en conversation
avec vos gouvernants, avec vos experts : on re-
doute l'effort que nécessiterait le déblaiement
de lout ce qui est mensonge avant d'arriver & la
vérité.
. Plus encore que votre absence de respect
pour la vérité, votre absence de dignité dans le
malheur empêche l'humanité civilisée de vous
accorder son estime. Le monde se rappelle l'at-
titude de la France en 187L. Vous veniez, par
l'annexion de l'Alsace-Lorraine, de violenter
une population unanime à rejeter votre joug. La
France ne pouvait sans forfaiture abandonner
moralement ceux qui, fidèles ju squ'au martyre,
ne cessaient de tendre les mains vers elle. Mais
avec quelle dignité admirable elle sut faire
taire sa douleur, se bornant à conserver en son
cœur le souvenir et l'espérance ! Tant qu'il y
eut une lueur d'espoir, elle supplia, c'est vrai,
et ses négociateurs ne retinrent même pas leurs
larmes devant Bismarck cynique et narquois.
Une fois la paix signée, par contre, plus une
récrimination, et l'Assemblée de Bordeaux où
fut ratifié le traité de Francfort restera dans
l'histoire un modèle de dignité dans le malheur.

Et l'indemnité de cinq milliards? Par elle
vous pensiez paralyser pour longtemps votre
ennemie. Comparez, je vous prie, la fierté hau-
taine avec laquelle la France accepta votre chif-
fre presque sans discuter, portant tout son ef-
fort sur la question territoriale ; puis le geste
dédaigneux duquel elle vous jeta la somme Â la
face avant l'échéance fixée par vous — compa-
rez cette attitude à vos marchandages, à vos
geignements, à vos récriminations, à vos
protestations incessantes. Le monde entier re.
tentijt depuis deux ans de vos pleurnlchages, et
le monde écœuré se détourne. Il eût été dispo-
sé à sympathiser avec les minorités allemandes
que le traité de Versailles a attribuées à d'autres
États, s'il vous avait vus montrer pour ces mi-
norités plus d'Intérêt que pour la question de
l'indemnité. Et pourtant dans le cas de ces Al-
lemands séparés violemment du tronc germani-
que, il s'agissait neuf fois sur dix de gens
n'ayant aucun droit réel sur les territoires où
ils s'étaient installés en colons ou en maîtres.
Le monde eût pu s'intéresser aussi & la question
de vos colonies, si vous n'aviez pat d'emblée
porté le gros de votre effort sur la question gros
sous.

Auj ourd'hui encore, vous pourriez regagner
l'estime du monde civilisé. Pour cela D. suffirait
que vous vous présentiez à la conférence de
Londres en disant : < Nous reconnaissons avoir
causé les dommages dont on nous demande le
remboursement et nous sommes disposés à les
réparer dans la mesure de nos forces. Noue ne
reculerons devant aucun sacrifice pour arriver
à ce but. Voici nos propositions. >

Ne pressentez-vous pas quelle joyeuse surpri-
se accueillerait pareil langage ? Ne devinez-vous
pas le bénéfice moral que vous en retireriez ?
Du coup un poids Immense cesserait de peser
sur les relations internationales, la constitution
définitive d'une Société des nations embrassant
l'ensemble de l'humanité ne présenterait plus
aucune difficulté. l'Amérique et l'Europe ver-
raient tomber tout ce qui les sépare encore, et
votre propre relèvement en serait hâté et faci-
lité dans une mesure que vous ne soupçonnez
même pas.

Et surtout vous verriez disparaître bien vite,
comme par enchantement cette haine où vous
vous obstinez & voir la cause de tous vos maux.
Le monde ne demande qu'à collaborer frater-
nellement avec une Allemagne devenue vérl-
dique et loyale, avec une Allemagne désireuse
de travailler virilement et sans murmures a (re-
lever les ruinés qu'elle a accumulées.

Voila ce que vos journaux devraient vous di.
re, 6 Germains ! Hélas ! Pourquoi faut-Il que
cela reste un beau rêve ? < Un Ethiopien peut-
il changer sa peau, et un léopard ses tarihes ?>
(Jér. XIII. 23). Ed. C.

ETRANGER
Le papier allemand. — Pendant le premier

semestre de 1920. l'Angleterre a reçu d'Alle-
magne près de 5,000,000 de kilos de papier
d'impression et près de 8,500,000 kilos de pa-
pier d'emballage.

— Un journal technique anglais, < The Paper
Makers Monthly Journal >, prétend que l'Indus-
trie du papier en AEemagne se développe telle-
ment qu'une de ses plus grandes usines a dû
introduire la journée de 11 heures. Malgré leur
syndicat, les ouvriers se sont plies & ce nouveau
régime.

Une erreur télégraphique. — E y a quelques
Jours, le gendre du Dr D., de Cannes, recevait
à Paris, un laconique télégramme ainsi conçu:
< Père décédé. > Affolé, il s'empressa d'aviser
les autres membres de sa famille, qui habitent
Quimper. Peu après, arrivait de Cannes une se-
conde dépêche aussi brève : < Apportez croix.>
Et le gendre prit le train après avoir fait l'ac-
quisition d'une superbe couronne de fleurs na-
turelles destinée à être placée sur le cercueiL

Quelle ne fut pas sa stupéfaction, en arrivant
à Cannes, de trouver son beau-père en excel-

La ville bâtie sur l'or. — n s'agit de Denver,
dans l'Etat de Colorado. On exploite dans la ré-
gion d'importants filons de précieux métal, mais
on ignorait qu'il en existât sous la ville même.
L'autre jour, deux hommes se présentèrent au
greffe municipal et laissèrent tomber sur le
bureau deux sacs pleins d'or ; lia l'avaient ex-
trait dirent-ils, d'un terrain vague situé au
centre de la ville. Ayant dit ils introduisirent
une demande de concession sur un espace com-
prenant la maison de ville, une grande partie
du quartier des affaires et de la gare de l'Union
Pacific Railway. -

lente santé ! Bientôt tout s'expliqua. Le Dr D.,
qui venait d'être nommé chevalier de la Lé-
gion d'honneur, avait fait télégraphier à son
gendre : « Père décoré >. Le télégraphiste qui
transmit la dépêche avait lu : < décédé >. D'où
la confusion dont tout le monde finit par rire
de bon cœur. Quant à la seconde dépêche, elle
réclamait simplement une croix... de la Légion
d'honneur, qu'il avait été impossible de trou-
ver à Cannes.

Le prix du charbon. — Les prix des charbons
domestiques sont augmentés, dans le Pays de
Galles, de 10 shellings par tonne i dater d'au-
jourd'hui.

« SUISSE
La cour de justice internationale. — Le Con-

seil fédéral a adopté l'arrêté relatif à l'attitude
de la Suisse à l'égard de la résolution de l'as-
semblée de la S. d- N. du .1.3 décembre 1920. qui
a trait à rétablissement d'une cour permanente
de justice internationale. Le Conseil fédéral
propose à l'Assemblée fédérale de ratifier le
protocole relatif à la création de la cour de jus.
tice. Le Conseil fédéral demande aux Cham-
bres de l'autoriser à conclure, sous réserve de
communication â rAssemblée fédérale, des
accords destinés à limiter et & conditionner les
obligations assumées en vertu du protocole.

Le Conseil fédéral recommande à rAssem-
blée fédérale de ratifier le protocole avant le
1er septembre, car l'Assemblée de la Société
se réunissant au mois de septembre sera appe-
lée à constituer définitivement la cour de justice
et i en nommer les membres.

Cours de répétition. — Les mois prochains
recommenceront les cours de répétitions suppri-
més depuis 7 ans, L'organisation de ces cours
sera simple et économique. Non seulement il
n'y aura pas de coûteux transports de troupes
par chemin de fer, — les cours auront lieu dans
le voisinage immédiat des places de rassemble-
ment — mais on ne prendra pour les effectifs
réduits que le strict nécessaire en chevaux, voi-
tures et matériel de corps.

Dans l'Instruction de la troupe, on procéde-
ra en reprenant les bases à fond, et sans préci-
pitation. On ne fera pas de «g randes manœu-
vres >, pas même de bataillon. On s'occupera de
l'instruction individuelle du soldat et la dislo-
cation étendue des unités permettra une revi-
sion sérieuse du service intérieur. U n'y aura
pas d'exercices de tir de combats dans la com-
pagnie, mais l'homme sera d'autant mieux exer-
cé au tir à la cible et sur buts de campagne.
On introduira l'exercice des procédés modernes
de combat pour lesquels des prescriptions spé-
ciales seront mise en vigueur, prescriptions qui
ont formé la base des cours tactiques de l'an-
née dernière.

Le problème financier. — La nouvelle sui-
vant laquelle une nouvelle conférence finan-
cière à l'instar de celle de Kandersteg serait
convoquée est Inexacte. Le département fédéral
des finances considère une deuxième conféren-
ce, comme inutile, en raison des travaux déjà
avancés pour la réforme financière.

A la session de printemps de l'Assemblée fé-
dérale, les questions financières seront discu-
tées dans l'ordre suivant : d'abord, la question
des droits de douanes sur les tabacs, puis l'im-
pôt sur les coupons ; l'Impôt sur les boissons
alcooliques ne sera abordé que plus tard-

liaisons locatives, — Le département fédéral
des finances, d'entente avec le département fé-
déral des postes, a décidé de placer une nou-
velle tranche de 20 millions, provenant des
chèques postaux et qui est disponible auprès
de la caisse d'Etat fédérale, en obligations de
banques cantonales et d'établissements hypo-
thécaires garantis par l'Etat Ces fonds ne pour-
ront être utilisés exclusivement qu'en faveur de
la construction de maisons locatives. La répar-
tition de ces fonds a lieu après consultation de
toutes les banques cantonales et instituts hypo-
thécaires jouissant de la garantie de l'Etat

Une fausse nouvelle. — Le < Bûndner Tage-
blatt >, le journal de M. Brûgger, annonce que
M. Motta songe à quitter le Conseil fédéral pour
occuper une situation au secrétariat de la So-
ciété des nations. Cette nouvelle est complète-
ment fausse et ce n'est pas étonnant

La liquidation de là Sisba. — On mande de
Berne au < Démocrate > :. - .-„• ... .

< L'assemblée générale de la Sisba — syndi-
cats S. S. S, de l'industrie de la branche ali-
mentaire — a eu lieu lundi après-midi à la
Maison bourgeoise. MM. Erni, de Genève, et
Nahrat, de Zurich, ont attaqué vigoureusement
la direction pour les vastes acquisitions de den-
rées et autres produits auxquelles elle a procé-
dé, contrairement aux statuts, en 1918 et au dé-
but de 1919. Ils ont voulu proposer la nomina-
tion d'une commission d'enquête, aux fins
d'examiner ces opérations, notamment celles
du manioc et des savons d'Espagne, qui ont
causé des pertes de plusieurs millions aux
syndicats... et aux actionnaires. Cette propo-
sition n'a pas été mise aux voix, comme étant
contraire à l'ordre du jour.

> M. Held, directeur général, dont l'honorabi-
lité personnelle n'est pas en cause — a plaidé
les circonstances atténuantes, et la disette dont
la Suisse était menacée.

> Enfin, décharge a été donnée 6 la direc-
tion par 864 voix contre 237. On assure que
certains actionnaires songent 6 recourir aux
tribunaux pour faire valoir leurs droits. >

8AINT-GALL. — Le tribunal du district de
Salnt-Gall vient de condamner à une semaine
_e prison, 150 fr. d'amende et aux frais un lai-
tier de cette ville qui volaient Journellement
ses clients sur la quantité livrée. L'enquête a
démontré que l'accusé encaissait le prix de 300
litres de lait alors qu'il n'en livrait que 285.
Dans certains cas la soustraction allait Jusqu'au
10% !

APPENZELL (Rh.-E.). — La Banque canto-
nale d'Appenzell Rh.-I. boucle l'exercice 1920
avec un bénéfice net de 69,619 fr. (en 1919,
68,444). Ce bénéfice sera attribué comme suit :
à l'Etat 40,000 fr., à la réserve 20,000 fr.

— Le Grand Conseil a discuté à nouveau la
demande de subvention des chemins de fer de
l'Appenzell. Sous certaines conditions, 11 a dé-
cidé de participer à l'action de secours pour
une période de cinq ans en versant annuelle-
ment une somme de 15,000 fr. A cette subven-
tion participent l'Etat pour une somme de 11
mille francs et les communes d'Appenzell, de
Gonten, de Schwendi et de Reute pour une
somme de 4000 fr. Par ces subventions, l'ex-
ploitation du chemin de fer est assurée pour
uue période de cinq ans.

BERNE. — Un accident, qui eut pu avoir des
suites très graves est arrivé vendredi soir à M,
Delévaux,notaire àMalleray. N'ayant pas aperçu
un char chargé de billes qui barrait la route de-
vant la scierie Houmard, M. Delévaux, monté
sur unside-car,vlntdonner en plein contrel'obs-
tacle*, il fut jeté à bas de sa machine qui passa
entre l'arrière et Tavant-train du chariot et vint
buter contre la fabrique de M. Muller, brisant
les vitres et la porte d'entrée et se fracassant.
On releva la victime et Ton constata avec sou-
lagement que son état n'était pas alarmant Le
ouïr chevelu, les côtes et un genou pâtirent du
heurt et de la culbute.

—• Le Grand Conseil bernois s'est occupé,
dans sa séance de lundi, du décret concernant
l'union des communes de Bienne et de Nidau
qui se sont toutes deux prononcées dans le cou-
rant de l'année dernière pour la fusion. Le Con-
seil d'Etat propose d'accomplir cette fusion sans
rien changer au siège des autorités de district
et de conserver leur siège à Nidau. La maj orité
de la commission propose que, provisoirement,
on n'entre pas en matière sur cette question,
car la solution peut être ajournée sans porter
préjudice à la réorganisation générale prévue
en ce qui concerne l'administration de district.
La minorité de la commission, composée prin-
cipalement de socialistes, demande à ce qu'il
soit procédé à cette fusion. Le débat sera pour-
suivi mardi.

— Les derniers vestiges suisses de la grande
guerre ont disparu du Jura. Ici les tranchées
ont été comblées, là les réseaux de fils de fer
barbelés ont été enlevés, plus loin, du côté de
la Haute-Borne, les charmantes petites cabanes
militaires ont été démontées. Et ces jours pas-
sés les soldats du matériel du Jura se sont at-
taqués au hangar d'aviation pour l'envoyer à
Brugg où il sera remonté. Nous ne verrons plus
les gracieux avions s'arrêter à Delémont pour
être garés dans ce hangar où les pilotes suisses
aimaient à s'arrêter.

Le rêve d'une place d'aviation à Delémont)
où 11 était question d'établir un poste douanier
pour avions étrangers, s'est donc complètement
évanoui.

— A Zwingen, un ouvrier de la fabrique de
papier, nommé Jean Moser, né en 1901, a eu un
avant-bras pris si malheureusement dans une
machine que les muscles ont été arrachés net.
L'Infortuné a été aussitôt conduit à l'hôpital «ta
Laufar-

— A Plefgne, Jeudi après-midi, Alfred Brosy,
né en 1895, était occupé à extraire du gravier à
la carrière de Lajoux l'Amour. Une mine ne
faisant pas explosion à temps, Brosy venait de
se rapprocher quand le coup partit II a eu qua-
tre doigts de la main droite emportés et de gra-
ves brûlures au visage. Il a été transporté à
l'hôpital de Delémont. $,

— Le <Bund> apprend que M. Fridolin Mau-
derli, directeur de la Banque cantonale à Ber-
ne, est mort subitement lundi après midi. La
semaine dernière, il avait passé quelques jours
de repos en Valais. Pendant son voyage de re-
tour, U fut frappé à la gare de Brigue d'une at-
taque d'apoplexie. M. Fridolin Mauderli est né
en 1847, il était donc âgé de 74 ans.

ZURICH. — La fabrique suisse de machines
Oerlikon, par suite du manque de commandes,
se voit obligée de licencieT pour la fin avril
60 employés. L'entreprise, qui a déjà réduit son
exploitation, occupe encore 200 ouvriers. Le
conseil d'administration examinera jusqu'à fin
avril ai l'exploitation doit être complètement
suspendue.

AVIS TARDIFS
OR PHÉ ON

Oe soir à 8 heures précises

RÉPÉTITI ON GÉNÉRALE
Par devoir. Le Comité.
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Association des Employés de Banque
de Neuchatel et environs
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Assemblée générale
k t'Annexe du Collège des Terreaux. LE COMITE.

Promesses d$ mariage
Robert-Serge Bonhôte, docteur en droit, ï

Paris, et Jaqueline-Isabelle de Pury, à Neucha-
tel.

Charles-Joseph Galli-Ravicini, de Neuchatel,
employé de banque, et Rosa Lobsiger, maîtres-
se de pension, les deux à Leysin. _

Jules-Louis Borel, de Neuchatel, agriculteur i
Constantine, et Elisa-Berthe Christinat, ména-
gère, à Villars-le-Grand.

Georges Feissly, serrurier, à Colombier, el
Anna-Céline Bersier, ménagère, à Neuchatel.

Mariages célébrés
28. Joseph-Arthur Perret, horloger, et Clara.

Hulda Prisi, ménagère, les deux à Neuchatel.
28, Ernest-Albert Rufener, professeur, et Ly-

dia Ebinger, les deux à NeuchâteL
Naissances

22. Claudine-Madeleine, à Louis-Ali Rapp, ty-
pographe, et à Lydie-Virginie née Kroug.

23. Paulet, à Paul Cattin, à La Chaux-de-
Fonds, et à Mariette née Pronrini.

24 Jean-Aurèle, à Charles-Albert Maire, cho-
colatier, et à Marie née Balsiger,

24. Hélène-Elisabeth, à Paul Racheter, à Ché-
zard, et à Aline- Martha née Lôrtscher.

25. Thérèse-Florine, à Lucien Boichai, maî-
tre boulanger, et à Virgina-Elisa née Huelin,

Décès
28. Marie-Caroline Schorroz, maîtresse de

pension, née le 14 décembre 1851.
24. Marie-Louise née Monachon, veuve de

Jean Hosmann, née le 21 octobre 1846.
24. Sophie-Esther née Favre-Bulle, veuve de

Charles-Louis Petitpierre, née le 25 mai 1848.
25. Margaritha-EUsabeth née KrahenbttbL.

épouse de Karl Bichsel, née le 10 mai 1854

'¦
¦- Etat civil de Neuchatel ?r

Partie financière
m—*

Bourse de Genève, du 2 mars 1921
Les chiures seuls indiquent les prix faits.

m as prix moyen entre i offre et la demande.
d = demande. | o = offre.

Actions 4Va Fed.VIemp. —.—
Banq.NaUSuisse —.-- yk » Vil » —.—..
Soo. de banq. s. 665.— 5«/0 » Vlll » ¦-.—
Uomp. d'Escom. 555.— 5°/0 » 1* » 496.--
Crédit suisse. . 535.— 3VaGh.deJerfèd. 618.M
Union fin. genev. 20î.50m 3% Ulflèrè. . . 282.—
lnd.gftnev d. gas —.— 3»/0 Genev.-lots. 90.—
Gaz MareeiUe. . —.— 4%Genev. .899. — »—
Ga_ de Naples . — Japon lab.ll«s.4«/î 95.75
Fco-Suisjseélect. i!5.— Serbe 4 %.  . .  —.—
ElectroGirod. . 250.— d  V.(3enè. 1919,5% —.—
Mines Bor priviL — 4% Lausanne . 360.—

» > ordin. —.— Chem.11 co-buisse 305.50
Gatsa, parts . . —.— Jura-Simp.8,///o 301.—
Ohocol P.-C.-K. 239.50 Lômbar.ancSAf* 42.—
NesUè 696.50 U. L Vaud. 5% -.-
Caoutoh. 8. fin. 55.— S.fln.br.-SuU% 250.—
Coton.Rus.-Fran. — Ba.dyp-Suôd 4% 

^
j--.—

Sipel 50.— d  Clonoégyp. 190S 308.—
Obligations * g  ̂4 0/0 __..'_

6%Fed., lJ emp. —.— Fco-S. êlec. 4 % —.—
i <l- , îv » —— Totl8cn.bo_g.4,/î —w—
4 '/, » V » —.— Ouest Luinià.*1/-. —»—
»»,»1»»».i»_»i.i1iiMatnBa»n»HisiBM»«MM»-

SOCIÉTÉ OE
BANQUE SUISSE

NEUCHATEL

TOUTES OPÉRATIONS DE BANQUE
CHANGES

aux conditions les plus favorables.
HT Consultez les cours des changes
à notre tableau au Bas des Terreaux»

Notre cote journalière des changes sera adressée
gratuitement et régulièrement aux personnes qui
nous en. feront la demande. ;>'. .

Télénh. -28 et 5.45 ——---------

Un renseignement utile
L'Ovomaltlne est suppor-

jgM ĴQ ŝ̂  
tée même par les estomacs les

Éjjf^AV '
>lus <lûl iea , s - L'Ovomaltine

\J £̂Â9 stimule sans exciter et nourrit
ffg f̂àpî/  ̂

t,ans charger l'estomac.
HvlSlr^ /?}) E_ vente partout
|P*|Jj\ W en boîtes de 250 et 500 gr.

D' A. WAN0ER S. Â" ĝjsgjg  ̂ BERNE



BALE-VILLE. — Au cours d'une assemblée
populaire tenue lundi après midi et convoquée
par les chômeurs à la Burvogtei, le chef du dé-
partement de l'intérieur, conseiller d'Etat
Schneider, parla des dispositions contenues
dans l'ordonnance fédérale concernant l'assis-
tance aux chômeurs. Plusieurs communistes
parlèrent également du même sujet

D'après les journaux bâlois, l'office de con-
trôle des ouvriers de Bâle-Ville aurait reçu
l'ordre, samedi dernier, du département de
l'intérieur, de retirer les cartes de chômage en
possession des chômeurs et de les inviter à par-
ticiper à l'assemblée organisée à la Burvogtei.
Ces cartes devaient leur être rendues à l'issue
de cette assemblée communiste. Les chômeurs
non communistes protestèrent, dans une feuille
volante, contre le procédé employé par le con-
Eer 

d'Etat Schneider. On dit qu'une interpelr
n aura lieu au Conseil d'Etat et vraisem-
lement au Grand Conseil à ce sujet

TESSIN. — Dana sa séance de mardi le
Grand Conseil tessinois a nommé son bureau.
«.près plusieurs votations, le bureau a été eons-

tué exclusivement par des éléments de la
droite à l'exception du vice-président qui est
socialiste.

VAUD. — M. Ad. Duc-Jaquier, agriculteur de
Villare-iBramard, se rendait à la graviers de
Vaiai-el-, avec un char à gravier lorsque ses
chevaux s'emballèrent. La caisse bascula ; M
Duc tomba et passa sous les roues du véhicule.
Relevé avec là poitrine enfoncée et plusieurs
côtes brisées, U, a succombé après de longues
•louffrances.

|£tf je—ruai Têtes—4 tùss epinioss
è regard de* lettre* pareissasU «ou cette nbriqae)

Genève, le 1" mars 192&
Monsieur et cher confrère,

Voua avez publié dans votre numéro du 22
lévrier un© lettre de M. A. Demole à Genève,
contenant un alinéa 4 ainsi conçu :

4. >La < Tribune d© Genève > qui a lancé cette
Information diffamatoire dans la presse est
fcCtaellemeni poursuivie de ce chef par devant
les tribunaux genevois.

«le tiens à vous informer que la < Tribune de
Genève > n'a jamais diffamé ni eu l'intention
de diffamer qui que ce soit L'affaire à laquelle
lait allusion M. Demole s'est bornée è un sim-
ple incident qui est maintenant définitivement
dos.

Comptant sur votre obligeance pour bien vou-
loir Insérer la présente, je vous prie d'agréer,
jMomsieur et cher confrère, avec mes remercie-
ments, l'assurance de mes sentiments bien dé-lteK** E. JIMOD,

directeur de la < Tribune de Genève >.

CORRESPONDANCES

CANTON
Les basses eaux. — Les hommes les plus âgés

de notre vignoble ne se souviennent pas d'avoir
mt notre lac aussi bas qu'il ne l'est en ce mo-

Ë

Les grèves sont nues sur d'immenses sur.
ainsi h la baie d'Auvernier, ou encore

la magnifique baie qui se trouve entre
l Pattus et le hameau de Tivoli, & Salnt-
î, ou, sur une très grande surlace, le lac

4s*esl retiiré. Et, ce qui ne s'était point vu jus-
qu'ici, c'est que l'on peut franchir les grèves
oui vont de 1 Evole à Colombier, sans courir le
risque d'un bain de pied.

Nos cours .d'eau ne sont plus que de minces
Mets ; quelques-uns sont même complètement
% sec. Lés sources d'alimentation des réservoirs
jde nos villages ne donnent presque plus rien
m la situation est pénible pour les conseils corn-
teunaux qui se voient déjà obligés, en maints
pndiroits, de rationner la distribution à _ heure
îpar jour.
, (La commune de Cortaillod, à l'instar de celte
j$e SadntKAubin, se prépare à amener l'eau du
pac à son (Réservoir ; les travaux vont corn-
toencer.

Où la situation est extrêmement critique,
jtfest dans nos hautes vallées, telles qu© celle
de la Brévdne, où les agriculteurs sont obligés
de venir jusqu'au lac des Tallières, parfois de
Ipien loin, pour se procurer l'eau nécessaire à
l'abreuvage. Or, on sait qu'une tête de gros bé-
iBil absorbe quotidiennement de 50 à 60 litres
d'eau et il n'est pas rare qu'un paysan qui pos-
sède un gros troupeau occupe 4 chevaux chaque
leur à l'ingrat travail du transport d© l'eau.

OLas travaux de la vigne. — Les travaux d©
jta vigne sont extraordinairement avancési. La
telle est terminée et le premier labour, le fos-
soyage, bat son plein •, il est même très avancé
Bans nos principaux centres vitàcoles.

Avec ce soleil vif, souhaitons une bonne série
0e nuits froides, qui retarderaient la sortie des
(bourgeons et par là même éviteraient un désas-
tre.

Auvernier. — Cest à Auvernier et non à
Boudry, ainsi que cela a été dit par erreur, que
te réuniront le 22 mai les sociétés intéressées
du district de Boudry pour la fête régionale de
chant et de musique.

Bondry. — On nous écrit :
Enfin ! volsi le grand jour qui s'approche 1

Cest l'exclamation formulée par quiconque
s'intéresse depuis un certain temps au chœur
mixte l'< Aurore > de notre localité.

Dimanche 6 mars prochain aura lieu, en ef-
fet, la première représentation de la pièce qui
rirte le titre alléchant de Jean des Paniers, en

actes, que M. Ph. Rollier, pasteur, a tirée du
joli récit de Louis Favre. L'étude de cette pièce
— dont la composition n'était sans doute pas
lacile va l'étroitesse de la scène — met sur les
dents, depuis bientôt deux mois, une foule d'ac-
teurs et d'actrices, et c'est avec un peu d'émo-
tion que chacun d'eux voit s'approcher le jour
fatal. Mais tout est prêt, et les différentes péri-
péties de l'histoire se dérouleront sous les yeux
du spectateur transporté à 80 ans en arrière,
dans les merveilleux décors de nos sites mon-
tagnards, brossés pour cette occasion. La tâche
qtront assumée les acteurs est bien lourde,
mais c'est avec plaisir qu'ils s'efforceront de
faire revivre les scènes pleines de verve et
d'humour montagnards, qu'a si bien décrites le
délicieux auteur neuchâtelois.

Les Bayards (corr.). — L'assemblée de notre
Conseil général le 25 février a été peu nom-
breuse : un membre malade et six autres de
nos honorables avaient jugé à propos de n'y
point paraître. Donc seulement 8 conseillers
étalent à leur devoir, tout juste le quorum.

C'est vrai que l'ordre du jour n'offrait rien
de bien palpitant II s'agissait principalement
de recevoir les comptes scolaires de 1920 dont
voici quelques résultats :

Recettes 5519 fr. 06 dont 4680 représentent les
allocations ordinaires et supplémentaires deVEtat Versement de la commune 22,094 fr. 50.iotal général des dépenses 27,618 fr. 56, non
î v̂JS0 b- «} faveur de l'école secondairedes Verrières C'est assez coquet : 28,000 fr.pour I nstruction publique dépensés dans unebmtrgad© de mains de 700 âmes soit environ40 fr. par tête de population 1... Il iaut espérereue les résultats son* en corrélation avec l'eî-Jort financier .__> "^F̂ r̂  W »̂ ,*"Jf̂ ,̂ W7»r*̂ »rl̂ i»J1',.«T̂ F*

Les comptes ont été adoptée sans discussion
Suis ce gros travail accompli on a passé aux
rindllles :
Les honoraires de l'organiste du temple com-

munal ont été augmentés de 30 fr.
Une décision antérieure du conseil d'élever

de 300 fr. à 600 fr. le salaire annuel de l'em-
ployé au pompage des eaux fut confirmée et
devient exécutoire dès le 1er janvier dernier.

Enfin le citoyen vaudois Louis Ray et sa fa-
mille ont été agrégés sur leur demande à la
commune des Bayards.

•••
Du 1er mars pas grand chose à dire : Le 28

février, retraite jouée par notre fanfare, le 1er
mars pétarades dans les rues, quelques dra-
peaux et... c'est tout. Les tempérants, eux, se
sont rendus à leur réunion habituelle à Fleu-
rier. Jamais peut-être on n'avait vu pareille
affluence à la chapelle indépendante de cette
localité en semblables occasions. Cest d'un bon
augure pour l'avenir de cette œuvre sanitaire
qu'est la < Tempérance >. Elle est certainement
appelée à jouer un rôle de premier ordre dans
la reconstitution de la société moderne boule-
versée par la guerre et les ruines économiques
et morales qui en ont été la triste conséquence.

NEUCHATEL
Tapage nocturne. — Cette nuit, un peu après

minuit, la police a arrêté à la rue de l'Hôpital
un individu qui faisait du tapage et l'a conduit
à la préfecture.

Dans la rue. — Mercredi matin, vers 11 heu-
res, un cycliste qui cheminait à toute allure, a
fait une chute au faubourg du Orêt et s'est frac-
turé le poignet gauche. Il fut conduit au domi-
cile de ses parents.

Chez les abstinents. — Nous attirons l'atten-
tion du public sur la vente organisée par la Li-
gue des femmes abstinentes au profit d© son
œuvre et qui aura lieu demain après-midi au
local de l'Union chrétienne. On y trouve _ côté
d'un comptoir d'objets neufs et d'un buffet bien
achalandé une belle collection de vêtements
usagés pour hommes, femmes et enfants.

Pour le camp de Vaumarcns. — Ou noua
écrit i '•

L'Union chrétienne de jeunes gens de noire
vill© avait organisé, pour 1© l©r mars, un© jour-
née en faveur du camp unioniste de Vaumarcus.

Sans connaître encore le résultat financier d©
cette journée, nous pouvons cependant annoncer
un plein succès. L'après-anidl, vers 4 heures,
les locaux de la rue du Château se trouvaient
complètement garnis d'un sympathique public
qui voulait profiter de la tasse de thé, offerte
en faveur du camp. Le soir, c'était dans la
grande salle de l'Union, une soirée charmante
et tout intime, à laquelle assistaient très nom-
breux, les amis de l'œuvre, qui entendirent
un vivant et savoureux exposé de M. DuPas-
quier, pasteur, sur le camp de Vaumarcus.

Cette journée sera un encouragement pour
«eux qui* travaillent avec tant de zèle è cette
utile et belle entreprise des Unions chrétiennes
de jeunes gens,

Mouvement de la Jeunesse romande. — On
nous écrit sous ce titre :

H n'y a pas longtemps que plusieurs Jour-
naux vaudois publiaient cet appel :

« Neuf millions d enfants dépérissent et meu-
rent aujourd'hui ; nous, gymnasiens, collégiens,
élèves de' Lausanne, prenons la décision de les
secourir et commençons le Mouvement de la
Jeunesse romande. Nous demandons à la jeu-
nesse de toutes les autres villes de se joindre
_Tuons" pour faction.

> Le programme pour cet hiver est de vêtir
tous ces enfante aux haillons sales et qui ont
froid, d'adoucir l'agonie des typhiquea, des affa-
més, des rachitiques, de recueillir les orphe-
lins, les délaissés. >

Cest la résolution qu'ont voté mille einq
cents élèves lausannois à la suite d'une confé-
rence cinématographique sur: < Les enfants des
pays ruinés », à laquelle ils assistèrent

On a parlé, et parlé beaucoup des souffran-
ces 'qu'endurent les populations éprouvées par
la guerre ; si bien qu'à la fin on se lasse d'en-
tendre. Mais pendant ce temps, des millions
d'enfants ne doivent pas se lasser de supporter
leur agonie, torturés par les fléaux et sans es-
poir, bafoues par le rire cynique de leur mal-
heur.

Leur rendre un peu d'espérance, faire renaî-
tre dans ces yeux sans regard l'éclat de la vie,
voilà ce qu'a voulu la jeunesse de Lausanne.
Elle a désiré plus. Si trois mille francs ont été
déjà réunis, 500 vêtements confectionnés, elle
croit à une manifestation collective de la jeu-
nesse romande: Un des étudiants initiateurs
est venu en parler aux étudiants gymnasiens,
élèves de Neuchatel ; et ceux-ci veulent aussi
commencer l'action. '

Une conférence avec projections sera don-
née probablement cette semaine avec l'autori-
sation de ' MM. les directeurs et le concours de
l'Union internationale de secours aux enfants.
Ceux qui . auront vu pourront agir.

M. Bernard, directeur du Palace, a bien vou-
lu mettre à notre disposition la salle de ce ci-
néma.

(Notons que les pays secourus sont la Fran-
ce, la Hongrie, l'Autriche, la Pologne, la Gali-
eie, l'Arménie.)

Graphologie historique. — Dans la première
des trois leçons qu'il consacrera à ce sujet, M.
F. Franzoni a commencé par rappeler briève-
ment l'histoire de la graphologie, science et art
tout ensemble. Puis il a résumé les principes
sur lesquels elle repose et fait la critique de la
méthode .analytique généralement employée ;
M. Franzoni préconise une méthode synthéti-
que faisant une large part à l'intuition et à la
subjectivité du graphologue.

M. Franzoni a montré ensuite l'utilité de la
graphologie historique qui, persuadée de la va-
lidité éternelle des lois qu'elle a trouvées dans
l'étude dés écritures contemporaines, essaie de
les appliquer aux écritures de tous les temps
pour confirmer ou corriger le verdict de l'his-
toire. Dans ce domaine, l'application la plus
importante de la graphologie est l'identifica-
tion des personnages mystérieux.

On se souvient que M. Abel Lefranc a cru
trouver l'auteur véritable du théâtre shakes-
pearien dans William Stanley, VIme comte de
Derby. L'étude comparative de récriture de ce
grand seigneur et des quelques rares signatu-
res du comédien de Stratford qu'on possède
conduit M. Franzoni à penser que, pour cul-
tivé et artiste que fût le comte de Derby, il n'é-
tait au fond qu'un dilettante, incapable d'œu-
vres de génie et de longue haleine telles que
des pièces de théâtre. M. Franzoni formule
alors l'ingénieuse hypothèse d'une collabora-
tion entre les deux personnages : le prince an-
glais aurait fourni la trame et l'acteur en aurait
firé^la tragédie. C'est une théorie ingénieuse
qui a le mérite de ne pas rejeter les innombra-
bles données positives que M. Lefranc a réu-
nies autour de sa thèse.

La graphologie donne un résultat plus net
dans l'affaire Naundorff, cet Allemand qui pré-
tendait être le dauphin Louis XVII échappé
du Temple. L'évolution de l'écriture de cet in-
dividu montre ses progrès dans l'imposture et
réduit k néant ses prétentions.

Les sports
Les match es suivants se sont Joués diman-

che:
A Zurich, Zurich bat Neumflnster par 2 buts

à 0; à Genève, Genève bat Lausanne-Sports par
8 à 1; à Neuchatel, Cantonal bat Etoile (Chaux-
de-Fonds) par 8 à 1; à Fribourg, Fribourg bat
Montreux-Sports par 4 à 1.

Matches amicaux: A Bâle, Bâle bat Servette
par 4 à 2; à St-Gall, St-Gall bat Aarau par 8
à 0; à Zurlchv Grasshoppere-Lueerne font match
nul par 4 à 4, et à Bâle, Old Boys et Spielverel-
nigung Fûrth par 1 à 1, et Equipe nationale
contre Equipe comb. de Berne par 2'à 2.

La 20me journée du championnat ne compte
que quatre cup-matches. Tout l'intérêt s'est
concentré sur l'issue du match Cantonal-Etoile.
Suivant les pronostics émis en sa faveur, Canto-
nal a pris la première place en Suisse roman-
de. C'est une belle preuve de sa valeur que
vient de fournir l'équipe neuchàteloise. A Ge-
nève, Lausanne a dû s'incliner devant le Genève
F. C, tandis qu'à Fribourg, les locaux s'assu-
raient l'avantage sur les Montreusiens, qui se-
ront appelés à disputer les matches de réléga-
tion.

En Suisse orientale, Zurich a eu facilement
raison de Neumûnster et consolide ainsi sa bon-
ne position.

Quelques matches amicaux ont été disputés.
A Berne, l'équipe nationale, pour son dernier

match d'entraînement a fait match nul contre
Young-Boys et Berne combinés. Après l'absten-
tion de Siegrist, la ligne d'avants a été changée.
Les dernières informations donnent l'équipe
suivante: But: Berger; Backs: Fehlmann, Got-
tenkiewz; Halfs: Pollitz, Schmidlin, Kalten-
bach; avants: Inaebnit, Meyer, Fontana (Win-
terthour), Cramer, Brand (Berne). Cette équipe
sera appelée à défendre nos couleurs nationa-
les dimanche prochain contre l'Italie, à Milan.
Rappelons que la Suisse a 2 victoires, 2 mat-
ches nuls et 2 défaites à son actif. Souhaitons
qu'un bon esprit régnera parmi nos équipiers,
qui sauront ainsi remporter une victoire con-
firmant nos succès de l'année passée. A. W.

Go sis
Suisse romande Jones Gagnés Nuls Perdus Pour Contre Points

Cantonal-Neuchatel 12 8 1 3 28 13 17
Servette il 6 3 2 21 10 15
Etoile 10 6 1 3 16 12 13
Chaux de-Fonds il 5 2 4 20 16 12
Fribourg 11 S 4 4 16 17 10
Genève 11 3 4 4 12 13 10
Lausanne-Sp. 12 2 . 6  4 17 25 10
Montreux-Sp. U 2 1 11 16 40 f. .
Suisse centrale
Bienne il 6 5 — 22 7 17
Young Boys 12 6 4 2 22 12 16
Old Boys 11 6 2 3 22 18 14
Nordstern 13 5 4 4 19 17 14
Berne 13 5 3 5 25 27 13
Aarau 12 8 6 3 13 12 12
Lucerne 13 2 2 9 16 36 6
Bâle U i 2 8 13 23 4
Suisse orientale

Grasshoppers 10 8 1 1 21 9 17
Wlnterthour 12 8 1 3 34 23 17
Zurich 12 6 1 5 17 22 13
Blue Stars 11 5 2 4 18 23 12
Salnt-Gall il 4 2 5 28 18 10
Neumûnster 11 Z 6 8 14 24 10
Young Fellows 10 3 — T 17 27 6
Bruhl ii 1 i » 14 27 3

NOUVELLES DIVERSES
Une soirée neuchàteloise à Berne. — D'un

correspondant:
Mardi soir, au restaurant Schmiedstube, à

Berne, la Société des Neuchâtelois à Berne a
organisé une soirée charmante, pleine d'en-
train et de cordialité, à laquelle prenaient part
environ 130 personnes.

Le président était M. Huguenin, qui a donné
lecture de plusieurs lettres, notamment de M.
Robert Comtesse, ancien conseiller fédéral, que

son état de santé empêchait malheureuseoie*'
de prendre part à la réunion. M. Dubois-Gi^
a fait une charmante causerie sur les revôk
tlons de 1881 et 1848. M. Piaget a porté £
toast au progrès, après le toast à la patrie pfj.
nonce par M. Gicot L'Union chorale, entre l*discours, a fait entendre ses plus beaux mot.
eeaux. Et la soirée s'est gaiement terminée pj,
des productions diverses et par une loterie doy
les heureux gagnants ont reçu des eaux-forfo
de MM, Fugllster et Jeanmaire.

DERNIERES DEPECH ES
Service spécial de la c Feuille d'Avis de Neuchatel,

.La limitation des armements navau
WASHINGTON, 3 (Havas). — A la suit,

d'un débat à huis clos, qui dura sept heures.
sur les affaires étrangères et surtout sur ] $
relations avec le Japon, le Sénat a adopté {
l'unanimité un vœu en faveur des négociation
avec l'Angleterre et le Japon, pour la lhnHt
tlon des armements navals.

C'est la première séance secrète du Sénat,
depuis des années.

Les troubles continuent a Florence
ROME, 8 (Havas). — Des troubles à Floren»

sont en cours depuis trois jours ; la nuit der-
nière, de nouvelles barricades ont été élevés*
dans le quartier populaire, et les troupes furent
obligées de les enlever d'assaut

Dans le quartier de Bandina, la force publi-
que fit usage du canon. De leur côté, les na-
tionalistes envahirent la Bourse du travail, dé.
truisant tout ce qui s'y trouvait

Jusqu'ici, les morts sont au nombre de d_.
huit et il y a plus de trois cents blessés. Sis
cents arrestations ont été opérées.

On espère que le service des trains reprea.
dra dans le courant de la Journée. Les organlM.
lions ouvrières ont déclaré la cessation de la
grève générale.

Prolongation
. du traité hispano-suisse

(MADRID, 3 (Havas). — Le conseil du Cabinet
a décidé de déférer au désir de la Suisse et dt
prolonger d'un mois le traité commercial.

L'insurrection de Petrograd écrasée
STOCKHOLM, 3 (Wolff). — On annonw

d'Helsingifors que les troupes des soviets sont
parvenues à écraser l'insurrection de Pet»
grad. ;.

POLITIQUE

La conférence de Londres
La journée de mercredi

LONDRES, 2 (Havas).' — Toute la matinée
a été consacrée, dans les milieux alliés de la
conférence, à examiner les sanctions envisa-
gées comme conséquence du refus oppose par
la délégation allemande en matière de répara-
tions. Les experts financiers se sont réunis au
White-Hall, au ministère du Trésor, sous la pré-
sidence de M. Austen Chamberlain. La séance
a été interrompue à midi, pour permettre &
M. Austen Chamberlain de se rendre à la réu-
nion du conseil suprême. Les experts militai-
res se sont rencontrés de leur côté, et ont pro-
cédé à la mise au point du bilan des manque-
ments de l'Allemagne au matière de désarme-
ment. ,

LONDRES, 8 (Havas). — La: conférence, après
une discussion complète, a décidé de convoquer
les délégués allemands jeudi, A midi, pour leur
communiquer la réponse des délégations al-
liées.

LONDRES, 3 (Havas). — En rentrant à son
hôtel, à 19 h. 15, après avoir assisté à la séance
plénière de la conférence au cours de laquelle
a été arrêtée la réponse des Alliés aux contre-
propositions allemandes, M. Briand, président
du conseil français, s'est borné à déclarer :
< Nous notifierons demain aux représentants
allemands les décisions unanimes des Alliés. >
Le président du conseil français se refusa à
toute autre déclaration.1 .

Les sanctions militaires
PARIS, 3 (Havas). — L e  sénateur MHllès La-

croix a annoncé dans les couloirs du Sénat que
M. Léon Bourgeois avait reçu de M. Briand, pré-
sident du conseil, un télégramme l'avertissant
en sa qualité de président de la Société des
nations, que M. Lloyd George se rendant à la
manière de voir du président du conseil fran-
çais et des délégués des autres nations, approu-
vait formellement la nécessité de sanctions mi-
litaires immédiates envers l'Allemagne.

L'impression en Franco et en Belgique
PARIS, 2 (Havas). — Toute la presse sans

distinction d'opinion politique, écrivent ce ma-
tin les journaux, frémira devant l'audacieux
défi que les Allemands jetèrent aux Alliés.

Le « Petit Parisien > affirme que devant les
contre-propositions de l'Allemagne, qui sont
une insulte à la misère des populations des ré-
gions dévastées et une moquerie à l'adresse de
tous les Alliés, il n'est point un seul des jeunes
soldats français qui n'accepte de bon cœur, si
la nation le lui demande, d'aller monter la
garde dans la Ruhr.

De son côté, la < Victoire > écrit qu'il n'est
pas un Français qui, lisant ce que les Alle-
mands osent offrir à la France, ne sente gron-
der en son cœur quelque chose: un peu de la
colère et de la rage qu'il éprouva au début
d'août 1914.

Pour le < Matin >, les contre-propositions al-
lemandes sont une déclaration solennelle équi-
valant à toutes les violations, puisque l'Alle-
magne annonce qu'elle ne va pas exécuter ses
engagements et, poursuit ce journal, il s'agit de
faire une démonstration destinée à montrer que
la victoire des Alliés n'est pas périmée.

L'organe syndicaliste le « Peuple > remarque
que ce n'est pas la première fois: que l'Allema-
gne manque à tel point de psychologie. En
choisissant la politique pire, M. Simons fait l'é-
cho aux intransigeances du pangermanisme et
le délégué allemand ne réussit qu'à donner aux
Alliés une position plus forte.

Le < Petit Journal > déclare que, devant l'at-
titude de l'Allemagne, les Alliés ne peuvent
que resserrer une union devant laquelle le
bluff allemand ne pourra prendre.

Pour la < France libre >, la conférence de
Londres devrait enfermer les Allemands dans
le cercle de ce dilemme : ou payer la facture
élaborée à Paris, ou à la première réapparition
de monnaie de singe, souffrir que des garanties
eoerci'tives soient priées.

L'< Eclair >, après avoir constaté que la
France a donné jusqu'ici une pleine mesure de
patience, conclut que si l'Allemagne l'y con-
traint, c'est sans remords et en parfait accord
avec ses alliés qu'elle usera de la force.

La presse de province n'est pas moins una-
nime à condamner l'Allemagne.

Le < Petit Provincial > écrit qu'il n'y a pas
place pour aucune hésitation ni pour de nou-
velles timidités: le coupable doit payer.

Le < Réveil > note que la politique pleine de
modération de M. Briand et la mauvaise foi al-
lemande assurent à la France la collaboration
des Alliés pour les heures à venir qui seront
peut-être les plus difficiles.

Pour le < Petit Marseillais >, l'Allemagne ne
pouvait se moquer avec plus de cynisme de son
créancier.

Commentant l'attitude de l'Allemagne à Lon-
dres, le < Temps > et le « Journal des Débats >
relèvent le défi qui vient d'être lancé aux Al-
liés et s'accordent à déclarer qu'il convient
maintenant de prendre des mesures décisives.

BRUXELLES, 2. — Les Informations sur les
contre-propositions allemandes ont provoqué
une vive Impression dans les couloirs du par-
lement Un député socialiste a préconisé 1 em-
ploi de la manière forte. Au cours d'un dîner
du comité de politique nationale, le président
a réclamé une augmentation des effectifs de
l'armée belge d'occupation.

La situation en Russie
HELSINGFORS, 8 (Havas). — L'agence

< Russunion > fait l'historique des graves évé-
nements insurrectionnels qui se sont déroulés
à Petrograd du 21 février au 1er mars.

Le 21 février, la _r_ve générale des ouvriers
d'une grande usine de munitions donna lieu à
une émeute au cours de laquelle plusieurs com-
munistes furent tués par des ouvriers. Le 23,
le mouvement gagna les grands chantiers na-
vals.

Le 25, à l'aube, un brise-glace de Cronstadt
apparaissait à l'embouchure de la Neva avec
un équipage de nouveaux insurgés. Le même
jour la grève générale gagna tous les quartiers
de la capitale. De nombreuses rencontres se
produisirent entre matelots, insurgés et ou-
vriers d'une part, et élèves des écoles militaires
d'autre part

Les 26 et 27 février, nombreux meetings d'ou-
vriers et de matelots. Des proclamations en fa-
veur de la grève générale sont décrétées. Du
27 au 28, les soviets, ayant reçu en renfort des
troupes fidèles déclenchent une violente offen-
sive contre les insurgés. Il y eut parmi ces der-
niers, plus de 150 tués et de nombreux blessés.
Au cours de ces événements, de nomhreuses
arrestations ont été opérées.

D'après une nouvelle de Riga, l'artillerie rou-
ge bombarde Moscou.

On mande de Terrioki que les troupes rouges
approchent en marches forcées de Petrograd.
Le gouvernement des soviets a mobilisé toutes
les unités soviétistes de confiance et les dirige
sur Moscou et Petrograd. Les chemins de fer
reliant ces deux villes sont occupés militaire-
ment Le trafic des voyageurs a été interrom-
pu. Les trains de ravitaillement circulent avec
des locomotives blindées.

D'après les dernières nouvelles, les unités
communistes et leur ré-iment rouée internatio-

nal ont infligé aux insurgés de Moscou un san-
glant échec A la suite de combats acharnés
dans les rues de Moscou, les troupes soviéti-
ques ont repris aux insurgés les quartiers dont
ces derniers s'étaient emparés.

Dans toutes les villes, des perquisitions ont
lieu au cours desquelles les bolchévlstes procè-
dent à de nombreuses arrestations, spéciale-
ment parmi les ouvriers.

Les soucis d'argent de l'Entente
Avec la satisfaction que l'on imagine, le

« Berner Tagblatt > publie l'article suivant :
« L'Entente constitue une grande famille de

débiteurs. Tous les Etats qui la composent ont
emprunté en Amérique, les uns beaucoup, les
autres peu, et les deux plus importants débi-
teurs sont la France et l'Angleterre. Voici que
ces deux pays adressent aux Etats-Unis la de-
mande que leurs dettes leur soient remises.
Mais il semble que l'opinion publique améri-
caine ne soit pas du tout favorable à cette de-
mande. On estime que l'Amérique a bien assez
fait en aidant l'Entente à gagner la guerre et
qu'il est excessif de lui demander de s'imposer
des pertes semblables. Le moins serait que les
puissances alliées paient au moins leurs inté-
rêts ; on pourrait alors parler d'un délai.

> Mais le paiement des intérêts constitue uns
charge énorme pour la France et l'Angleterre.
L'Angleterre a déjà payé pour 238 millions de
dollars et elle est en retard pour 814 millions.
La France a payé 128 millions'et en doit encore
211. En Amérique, on appréhende que les au-
tres puissances de l'Entente demandent elles
aussi, la remise de leurs dettes si cette facilité
est accordée à la France et l'Angleterre. Les
pays de l'Entente doivent ensemble aux Etats-
Unis la somme de 9710 millions de dollars. >

Ainsi parle le < Tagblatt >, sans songer qu'en
peignant sous les plus sombres couleurs la mi-
sère financière de ses amis de l'Entente, il ne
peut que montrer combien il est nécessaire de
faire payer ces pauvres chers Allemands, au-
teurs responsables du désastre.

Une stupidité socialiste
ROME, 2. — A Trieste, les socialistes, en ma-

nière de leprésaille s contre l'incendie de la
Chainbre du travail, ont attaqué et brûlé l'éta-
blissement de San Marco. Un agent de police a
été tué ; il y a eu de nombreuses ainrestamone.

MILAN, 2. — La destruction du chantier de
San Marco à Trieste a fait une profonde impres-
sion, car ce chantier était une construction des

?
lus anciennes des chantiers de Momfalcone.
'était un des plus importants facteuro de là ri-

chesse de Trieste. Par sa destruction, des mil-
Eers d'ouvriers devront chômer au moment
où la grève d'électricité et du gaz a plongé mar-
di soir la ville dans une obscurité complète.
La circulation des tramways est arrêtée. Les
autorités ont fait occuper militairement dififé-
irents quartiers de la ville. Dans la journée de
mardi, il y a eu deux morts et une vingtaine
de blessés. Les dommages sont évalués à une
somme de 15 à 20 millions de lires. Cours des changes

du jeudi 3 mars 1921, à 8 h. et demie
de la Banque Berthoud & C°, Neuohfltel

Chèque Demande OS»
Paris . ; 42.85 43.10
Londres. 23.34 23.38
Italie ' 21.85 22.10
Bruxelles . .. . . . .  44.80 45.15
Ne-w-York 6.02 6.01
Berlin 9.50 9.75
Vienne . .. . . . . .  1.25 1.45
Amsterdam. . . . . . .  205.— 206.-
Espagne . 83.40 84.-
Stockhotm . 133.90 134.7J
Copenhague . . . . . . 105.40 106.40
Christiania 100.— 101.-.
Prague 7.40 7.75
Bucarest 7.95 8.3«
Varsovie .. . . . . . . — .65 i.-

Aehsi et vente de billet- de banque étnuutera w
meilleures conditions.

Cours sans engagement. Va les fluctuations, M
renseigner téléphone No 257.

Tontes opérations de banque aux meilleures oos
dltions: Ouverture de comptes-courants. dépOt»
garde de titres, ordres de Bourse, etc.

Les réclamations des abonnés étant le m\
contrôlé du service des porteuses de notre jour-
nal, les personnes qui auraient à signaler i»
irrégularités dans la distribution de la FE UILLl
D'AVIS DE NEUCHATEL sont priées d'en if
former chaque fois notre bureau, Téléphom
N° 207,
»JM»_BMMMIMMMi»_»_»_MHBHiMM|_»_»_»_»_»»_»»»»»»»»UM

Bulletin météorologique - Mars 1921
Observations faite» _ 7 h. 80, M h. 80 et a h. W

OBSERVATOIRE DE NEUCHATEL

Temp. de» cent S« À V» dominant 3
1 i * S g g i jj

Moy- Mml- Maxl- |& * |
enne mum mum U _ <S Dlr. Force s

2 5.9 1-2.1 I 14.3 724.4 var. faible clsli

Joran l'après-midi.
8. 7 h. V, j Temp. : —0.4. Vent : N.-E. Ciel : clair—

Hauteur du baromètre réduite à zéro
suivant les données de l'Observatoire.

Hauteur moyenne pour Neno-âtel > 719,5 mm.

Févr.-mars| 26 | 27 j 28 | 1 \ 2 |  3
mm
786 =g

~
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725 sasT
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Hlveaa du lac : 3 mars (7 heures) 42B m 828
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H Observations faites | -^S| aux gares C.F.F. | TEMPS œr v«f
33 H S ' 

tto Bol» — 0 Qq. nuag. OsW
643 Berne - 2 Tr. b. tpa. »
587 Colr« — S  » *'

1643 Davo. -f •
«g Frlbount -J  * \894 Genève +2  » >
475 Claris T 2 Quelq. nuag. »

1109 GOsoheneu + 1 Tr. b. tpa. »
668 Interlaken 4 1 _ . • »
995 La C_.-de-Fonb_ — A Quelq nuag. >
460 . Lausanne + 3 Tr. b. tps. >
808 Looarno - * § » *{
887 Lngano - - 8  • ',
438 Lucerne • * 1 » *"889 Montreux - - 4 > »
479 Neuchatel + 1  » V605 Ragatz -1  » *
,67§ Salnt-Gall +2  » >
1856 Salnt-Moritz -18 »4w Sobaffliouse — 1 » »
662 Thoune — 2 • »
889 Vevey + 2  • »
660 Viège +8 » »
410 Zurich : — 0 Qq. nuag. Bis*
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